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INTRODUCTION 

Le stage de trois mois que je devais effectuer a la Bibliotheque Centrale droit-lettres 

a l.yon etait pour moi la premiere reelle occasion de participer a la vie d'une bibliothequc 

en tant que professionnel. Cest pourquoi je souhaitais mettre cette periode a profit pour 

realiser trois objectifs : apprehender le fonctionnement et la situation d'une bibliotheque 

universitaire (j'avais effectue mon stage d'immersion en bibliotheque municipale). 

participer a des taches techniques, bibliotheconomiques et enfin experimenter, 

modestement, la position de personnel scientifique qui sera la mienne a l'avenir. 

Grace a la qualite d'accueil et d'encadrement dont j'ai beneficie de la part de 

Vequipe et du directeur de la bibliotheque pendant tout le stage, j'ai pu de mon point de 

vue du moins, satisfaire ces trois souhaits. 

La premiere partie de ce rapport retrace differents aspects de Fetablissement d'accueil que 

j'ai pu explorer; j'expose ensuite les modalites de ma participation a la vie de la 

bibliotheque et tente de montrer combien les apprentissages effectues, meme les plus 

techniques m'ont permis de mieux maTtriser des savoirs trop theoriques jusque la. Enfin, a 

travers 1'operation d'evaluation des collections sur laquelle je m'attarde plus longuement, 

j'ai reellement ete impliquee dans la preparation methodologique et intellectuelle d'un vrai 

chantier bibliotheconomique, j'ai pu assister a ses toutes premieres applications et j'essaie 

de restituer dans la derniere partie de ce rapport la richesse que cette experience a eu pour 

moi. 
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CllAPlTRE 1 

PRESENTATION DE L'ETABLISSEMENT D'ACCUEIL 
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1-1 Situation geographique et dans le reseau universitaire lyonnais 

a) historique 

La Bibliotheque Centrale-droit-lettres se trouve actuellement sur le campus du quai 

Claude Bernard, en plein centre ville, dans les batiments qui ont abrite la premiere 

universite lyonnaise et que se partagent aujourd'hui les universites Lyon 2 et Lyon 3. 

Afin d'eclairer la situation actuelle, assez particuliere. de cette bibliotheque, un 

rapide detour par Vhistoire universitaire lyonnaise s'impose. 

Cette demiere a ete profondement marquee au XXC siecle par deux etapes : tout d'abord, 

1'arrete du 5 decembre 1969 qui a cree a partir de 1'ancienne Universite de Lyon deux 

nouveaux etablissements avec le statut d'EPSCP'. Apres cette reforme, les enseignements 

scientifiques et medicaux d'une part et juridiques, economiques, litteraires et en sciences 

humaines d'autre part sont clairement distincts. Les premiers sont des lors dispenses par 

1'universite Lyon 1 sur le campus de la Doua a Villeurbanne pour les sciences et a 

Rockfeller dans le huitieme arrondissement de Lyon pour la medecine. Seule Lyon 2 

occupe a partir de cette epoque les locaux du Quai Claude Bernard. 

Mais au debut des annees soixante-dix, differentes composantes de 1'universite Lyon 2 ne 

semblent plus pouvoir s'entendre ; le Ministere prend alors une mesure exceptionnelle en 

procedant a une scission qui intervient par decret le 26 juillet 1973. Une universite nouvelle 

est ainsi cree : Lyon 3 qui enseigne le droit, les lettres la gestion et 1'administration. 

Ces deux etapes eurent des repercussions sur le statut de la bibliotheque : a 1'origine 

bibliotheque de 1'Universite de Lyon, nee en 1896 de la reunion des bibliotheques des 

diverses facultes, elle voit d'abord partir ses collections scientifiques et medicales et se 

recentre sur les disciplines litteraires et juridiques. Puis avec la naissance de Lyon 3, elle 

devient une section mixte (droit et lettres), desservant les deux universites. 

1 EPSCP : Etablisscment Public a caractere Scientifique. Culturel et Professionncl ; ce statut remplace celui dcs 
ancicnnes universites qui n'etaient que des regroupements de facultes; desormais, 1'universite est un 
etablissement juridiquemcnt autonome. 
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Vhistoire, les missions, le fonctionnement et le devenir de cette bibliotheque 

dependant etroitement du cadre universitaire, il convient de tracer un rapide portrait des 

deux institutions auxquelles elle est rattachee. 

b) runiversite Lumiere l.von 2 

I Ainiversite Lyon 2 regroupe six facultes, six instituts dont un IUT2 et un IEP': 

• Faculte des lettres, sciences du langage et arts 

• Facultes des langues 

* Faculte de geographie, histoire, histoire de 1'art et tourisme 

• Faculte d'anthropologie et de sociologie 

• Faculte des sciences economiques et de gestion 

• Faculte des sciences juridiques 

• Institut de psychologie 

• Institut des sciences et pratiques d'education et de formation 

• Institut de la communication, de Vinformation et des arts de la representation 

• Institut de formation syndicale 

• Institut d'etudes du travail de Lyon 

• Institut universitaire de technologie 

* Centre des langues 

A cdte de ces unites d'enseignement, Vuniversite abrite de nombreuses unites de 

recherche : elle regroupe en effet 8 equipes doctorales, 21 equipes CNRS, 21 equipes sous 

contrat avec le Ministere et 22 DEA. 

L'universite est implantee sur deux sites : le quai Claude Bernard et la rue Pasteur 

dans le T arrondissement de Lyon et le campus de Bron-Parilly. La totalite de ses locaux 

approche les 90 000 m2. 

2 Institut universitaire de technologie 
3 Institut d'ctudes politiques 
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L'universite Lumiere a totalise 21 387 inscriptions cfetudiants pour Fannee 

1995/1996. 

c) runiversite Jean Moulin Lvon 3 

L'universite Jean Moulin Lyon 3 regroupe quatre facultes et deux instituts : 

• Faculte de droit 

• Faculte des langues 

• Faeulte des lettres et civilisations 

• Faculte de philosophie 

• Institut d'administration des entreprises (I.A.E.) 

• Institut universitaires de technologie (IUT) 

Cette universite regroupe elle aussi des centres de recherche: 18 centres propres et 

4 centres associes au CNRS. 

Elle occupe 4 sites: la presidence siege au 15 quai Claude Bernard; les locaux 

d'enseignement sont implantes sur la rue Pasteur et la rae Chevreul dans le T ou dans 

1'ancienne manufacture des tabacs dans le 8C arrondissement. 

Le total des locaux approche les 60 00 m2. 

L'universite a totalise 21 387 inscriptions d'etudiants pour Fannee 1995/1996. 

d) implications pour la Bibliotheque Centrale 

Les enseignements de premier eycle ont lieu actuellement a Bron pour Lyon 2 et a 

la Manufacture pour Lyon 3 ; les enseignements de second cycle sont, pour une large part, 

assures sur le campus du centre ville (quai Claude Bernard, rue Chevreul et rue Pasteur) et 

ceci pour les deux universites. Quant aux laboratoires et centres de recherche, ils sont 

disperses sur les divers sites de chaque etablissement. 
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La consequence de cette organisation est que la Bibliotheque Centrale est essentiellement 

frequentee par des personnes de second et troisieme cycles, les BU de Bron et de la 

Manufacture captant, du fait de la proximite, les publics de premier cycle. 

II est evident que le niveau des fonds de ces differentes bibliotheques s'adresse en priorite 

aux publics proches geographiquement. 

1-2 IJn statut particulier 

a) de la bibliotheque internniversitaire a la Bibliotheque Centrale 

La loi n° 84-52 du 26 janvier 1984 sur Venseignement superieur a redefini la 

position des bibliotheques universitaires au sein de leurs etablissements de tutelle et precise 

leurs missions. Les textes pris en application de cette loi ont ainsi transforme les 

bibliotheques en services communs de la documentation4. La mise en place de la nouvelle 

reglementation a egalement abouti a une reorganisation des services interuniversitaires. 

Dans le cas de Lyon, chaque universite a cree son propre SCD mais la section droit-lettres 

posait probleme car elle desservait a la fois les universites Lyon 2 et Lyon 3. 

La convention entre 1'Universite Claude Bernard Lyon 1, 1'Universite Lumiere 

Lyon 2,1'Universite Jean Moulin Lyon 3, signee le 13 decembre 1989 fixe sous son Titre 

III les modalites d organisation et de fonctionnement de la Bibliotheque Centrale droit-

lettres. Cette bibliotheque est 1'heritiere de 1'ancienne section mixte droit-lettres. Elle 

devient alors une bibliotheque commune aux deux services de la documentation. Elle est 

rattachee a 1'Universite Jean Moulin Lyon 3 pour la gestion du budget d'entretien des 

infrastractures et leur maintenance. 

Cette operation intervenait deja tardivement par rapport a la loi de 1984 du fait de 

la difficulte persistante des Universites Lyon 2 et Lyon 3 a s'entendre au sujet de leur 

bibliotheque commune. Une fois la nouvelle stracture en place, les tensions persistent et la 

4 Forganisation dcs SCD est regie par le decret du 4 juillet 1985 modifie par le decret du 27 mars 1991. 
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gestion reste delicate : par exemple, deux systemes informatiques coexistent; le personnel 

est rattache soit a Vun soit a 1'autre etablissement et suit, selon le cas, un regime de jours 

de conge different. La situation est donc difficile. 

En 1995, un audit reaiise par un inspecteur de la Direction des bibliotheques, 

conclue a la non viabilite de cette organisation. Le directeur de la Bibliotheque Centrale est 

alors place sous 1'autorite directe du rectorat dans la perspective d'un reexamen du statut 

de Vetablissement dans les prochaines annees. 11 est aussi decide que Lvon 2 participera au 

budget de la Bibliotheque Centrale a hauteur de 48% et Lyon 3 pour 52%. 

Voici les termes de Vaccord conclu entre le Ministere de VEnseignement Superieur et de la 

Recherche, le Recteur de 1'Academie de Lyon et les Presidents des Universites de Lyon 2 

et Lyon 3 et signe en avril 1995: 

« sans que son statut soit modifte pour le moment, elle constituera un service a part 

entiere, independant des SCD de Lyon 2 et Lyon 3, disposant d'un budget propre et d'un 

personnelpropre, ce dernier travaillant exclusivement pour la bibliotheque du Ouai; (...) 

elle sera dirigee par un conservateur ayant l 'ensemble des responsabilites habituellement 

devolues d un chef de service (autorite sur le personnel, ordonnancement secondaire des 

depenses, etc.). Ce directeur sera place, d la demande des deux Presidents et pour une 

duree de 2 ou 3 ans, sous l 'autorite directe du Recteur Chancelier. » 

Aujourd'hui, le reexamen du statut de la Bibliotheque Centrale semble lie a la 

creation de deux nouvelles bibliotheques a Vhorizon 2000, 1'une dans de nouveaux locaux 

du campus du quai Claude Bernard, 1'autre sur le site « Jaures-Debourg ». A 1'occasion de 

Vouverture de ces etablissements, des decisions seront tres probablement prises pour 

assurer de meilleures stabilite et faeilite de fonctionnement que par le passe. 

b) insertiofi dans le contexte documentaire des universites 

Pour 1'heure, la Bibliotheque Centrale s'inscrit dans un paysage documentaire 

complexe dont il faut decrire les differentes composantes. 

Les diverses « unites documentaires » sont rassemblees au sein de deux ensembles, les SCD 

de Lyon 2 et de Lyon 3. 
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• Le SCD de Lyon 2 

Le SCD de PUniversite Lumiere Lyon 2 rassemble 6 bibliotheques integrees reparties sur 

deux sites. 

• pour le campus de Bron : 

- la bibliotheque universitaire de Bron 

- la bibliotheque interfacultes 

- la bibliotheque de langues 

• pour le campus du centre ville : 

- la bibliotheque arts et lettres 

Cette bibliotheque se trouve au 18 quai Claude Bernard. Elle est le produit de la 

reunion dans des locaux communs de deux composantes : la bibliotheque d'arts d'une part 

et la bibliotheque de lettres et de musicologie d'autre part, qui occupe deux etages. Les 

collections proposees s'adressent a tous les cycles. 

Les locaux de la bibliotheque lettres et musicologie ont ete recemment renoves et le 

personnel a procede a une reorganisation du fonds de lettres, recolement, passage des cotes 

d'inventaires a des cotes Dewey et reclassement consecutif des ouvrages sur rayons. La 

bibliotheque d'arts a pour sa part entame une operation de retroconversion de son fonds 

qui devrait durer encore quelques mois. 

Les equipes sont sous la responsabilite de deux ingenieurs d'etudes; chaque personne 

effectue du service pubiic ; la banque de pret-retour est commune aux deux composantes. 

La bibliotheque de lettres offre la possibilite de consulter des cederoms sur demande, dans 

le bureau du responsable, a ses lecteurs. 
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- la bibliotheque des sciences economiques 

Cette bibiiotheque dispose de locaux sur deux etages au 15 quai Claude Bernard, ce 

qui lui permet de distinguer nettement deux niveaux de fonds et de services, l'un 

s'adressant aux etudiants de premier et deuxieme cycle, 1'autre aux etudiants de 3e cycle et 

chercheurs. Un probleme de places de travail et de vetuste des locaux se pose de fagon de 

plus en plus urgente. 

Seules deux personnes a mi-temps y travaillent et cela a, bien sur, des repercussions sur 

1'amplitude des horaires d'ouverture. 

- la bibliotheque d'anelais 

La bibliotheque d'anglais de la rue Pasteur offre aux utilisateurs un fonds de tous 

niveaux et un nombre de places de travail, trop restreint selon sa responsable. 

• Le SCD de Lyon 3 

Le SCD de PUniversite lean Moulin Lyon 3 rassemble 5 bibliotheques integrees reparties 

sur deux sites. 

• pour le campus de la Manufacture : 

- la bibliotheque droit-AES 

- la bibliotheque Manufacture (sciences humaines) 

13 



• pour le campus du quai: 

- la bibliotheque langues-pMlosophie 

Cette bibliotheque rassemble dans ses locaux du deux composantes : un fonds de 

philosophie et un fonds de langues, de tous niveaux, Elle offre en outre un petit fonds en 

sciences de 1'information et de la documentation, 

- la bibliotheque lettres-civilisations 

Elle propose des collections en lettres et sciences humaines completees par quelques 

ouvrages d'arts. 

- la bibliotheque droit-gestion 

Situe au 15 quai Claude Bernard, elle offre un fonds de niveau premier et deuxieme 

cycles essentiellement, caracterise par sa forte actualisation. 

c) position de la Bibliotheaue Centrale 

De part sa situation geographique, la Bibliotheque Centrale s'adresse a priori plutdt aux 

deuxieme et troisieme cycles du fait de la localisation des enseignements (voir plus haut). 

Couvrant un champ intellectuel tres etendu puisquMl inclut les sciences humaines, les lettres 

et les sciences sociales elle ne peut avoir le meme degre de specialisation dans tous les 

domaines que les « petites bibliotheques » environnantes et doit regulierement reorienter 

des utilisateurs vers elles. 

14 



1-3 Locaux et materiel informatique 

a) lcslocaux 

«Datant de 100 ans, la Bibliotheque Centrale Droit-Lettres s'est developpee 

« anarchiqiiement » attfil des ans sur 7 etages, dans des locaux le plus souvent inadaptes, 

sinon insalubres. Plus de 90% des colkctions sont dans des magasins tres anciens 

Les locaux ouverts aux etudiants et qui rassemblent la partie des collections en libre acces 

sont les suivants; 

• Salles de reference bibliographiques : environ 270 m2 

Ces salles offrent 340 places assises sur 910 m2 au total. 

A 1'entree (entree du public) de la bibliotheque, les espaces dedies a Vaccueil et a la 

consultation des catalogues (OPAC et fichiers papier) et Pespace des photocopieuses 

representent environ 270 m2. 

La banque pour les demandes de communications et de prets se trouve dans cet espace 

d'accueil qui comprend egalement trois bureaux aupres desquels les lecteurs peuvent 

s'informer: 

accessibles aux enseignants-chercheurs maisfermes aux etudiantsf...) »\ 

• Salle de sciences sociales 

• Salle des periodiques 

• Salle de Pret en libre acces 

• Salle de lecture et usuels : environ 350 m2 

: environ 130 m2 

: environ 80 m2 

: environ 80 m2 

5 Reinformatisation de la Bibliotheque Centrale, Chancellerie des universites de l Academie de Lyon, CCTP -
p.13. 
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• Bureau d'information du public 

• Bureau de pret entre bibliotheques 

• Bureau des periodiques 

Au total, la bibliotheque s'etend sur 7017 m2 ainsi repartis: 

• 1088 m2 au sous-sol (entree du personnel, bureau des entrees, bureau du comptable, 

courrier) 

• 345 m2 au rez-de-chaussee (magasins) 

* 285 m2 au Vi etage sur rez-de-chaussee (magasins) 

• 1717 m2 au 1" etage (salles de libre acces, services internes, bureaux des personnels) 

• 1032 m2 au Vi etage sur lcr etage, 1335 m2 au 2C etage et 1215 m2 au 3C etage 

(magasins). 

Ces locaux posent beaucoup de problemes plus ou moins graves. 

Parmi eux, il faut d'abord evoquer le manque de confort pour le personnel et les 

lecteurs: 

• cuisine en sous-sol: 

La cuisine du personnel est situee en sous-sol, ce qui la prive de confort et de convivialite. 

Elle n'est que tres peu utilisee. 

• espace accueil bruyant, mal valorise : 

Le vaste hall d'accueil est rendu bruyant par les transactions de pret, communication et 

retour et surtout par les photocopieuses ; ce n'est pas tres confortable pour les personnes 

qui consultent les fichiers et OPAC egalement installes dans ce lieu. Cet espace n'etant pas 

clairement identifie, les lecteurs et le personnel s'y arretent parfois pour parler en omettant 

de baisser la voix. 
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• absence de lieu de reunion pour le personnel: 

Aucun espace n'a ete prevu pour la tenue de reunions. Lorsque celles-ci n'impliquent que 

cinq ou six participants (ex. reunion de conservateurs) un bureau peut suffire mais si le 

directeur veut reunir une plus grande partie du personnel un seul espace est disponible ; il 

s'agit d'une salle pourvue d'une grande table mais qui est un lieu de passage entre les 

espaces de travail interne et les espaces publics dont elle n'est separee que par une simple 

porte battante. Ce lieu n'offre donc ni le calme ni la relative confidentialite necessaire selon 

les sujets evoques. Qui plus est, cet espace est frequente par les lecteurs car il est equipe 

du seul lecteur de microfilms et du second lecteur de microfiches de la bibliotheque ; on y 

stocke aussi une edition ancienne de FEncyclopedie de Diderot ainsi que toute la collection 

de patrologie latine et grecque ; ces ouvrages sont consultables par les usagers. 

11 faut ajouter a cela une gestion des espaces rendue complexes par 1'inadaptation des 

locaux: 

• pas de possibilites pour mise en valeur fonds ancien 

La reserve et les magasins contiennent sans doute des ouvrages interessants que l'on ne 

peut mettre en valeur en partie a cause du manque d'espace. 

II n'y a aucun espace pour la reliure. 

Enfin, un manque d'ergonomie des circulations : 

• difficultes pour les magasiniers : 

Les magasins sont un vrai casse-tete : ils s'etendent verticalement sur 7 niveaux (etages ou 

demi-etages) et horizontalement sur toute la longueur du batiment: au-dessus des espaces 

publics dans 1'aile gauche, dans le dome et au-dessus des bureaux dans Paile droite6. Les 

magasiniers qui ont une tache difficile ont etablit un systeme de reperage affiche dans 

chaque ascenseur desservant les espaces internes de la bibliotheque. 

En outre, ce sont de vrais labyrinthes et 1'on se demande parfois si en cas d'incendie on 

saurait retrouver rapidement la sortie, sachant que celle-ci est en fait un escalier tres 

etroit ! 
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• espaces publics traverses constamment par le personnel: 

Les bureaux et espaces d'accueil et de renseignements sont de 1'autre cote des espaces 

publics par rapport aux bureaux du personnel ce qui cree des circulations frequentes et 

dcrangeantes pour les personnes travaillant en salles de lecture et de sciences sociales. 

Cette situation est encore compliquee par le fait que les postes de travail du personnel ne 

sont pas equipes pour la consultation des cederoms bibliographiques et la simple 

verification d'une reference pour passer une commande oblige donc a traverser les salles 

pour aller travailler sur les postes a 1'usage du public. 

* isolement des bureaux surtout celui de renseignement: 

Les bureaux du PEB et de renseignement ne sont pas tres visibles depuis 1'entree de la 

bibliotheque, meme si la signalisation tente de corriger ce defaut. 

b) le materiel informatiaue actuel 

Depuis 1992 coexistent a la Centrale trois systemes informatiques: Advance de 

GEAC, Loris d'EVER et Mobibop d'ISL. Le premier a ete choisi par le SCD de Lyon 3, le 

second par celui Lyon 2 pour leurs bases bibliographiques; quant au troisieme, il gere le 

fichier des lecteurs inscrits et les transactions de pret. En effet, la presence de deux 

catalogues, l'un sous Advance, 1'autre sous Loris, rend necessaire Vutilisation d'un 

troisieme systeme pour la circulation des documents. 

Nous verrons plus loin les difficultes engendrees par ce double systeme de 

catalogues, a la fois pour les lecteurs et pour le personnel. Mais ce double systeme est 

source de problemes egalement pour le travail interne. Les responsables des acquisitions 

doivent en effet consulter les deux systemes avant tout achat; or chaque personne etant 

salariees d'une seule des deux universites, n'a acces officiellement qu'au systeme de son 

universite de rattachement par le biais d'un mot de passe. En cas d'absence ou 

6 Voir le plan en annexe p. I 
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(findisponibilite de collegues de 1'autre universite, il n'y a plus qu'a recourir aux OPAC, 

normalement reserves aux lecteurs. 

l .e catalogage ne pose pas de probleme actuellement puisque seule Lyon 2 fourni 

des credits pour les acquisitions ; on catalogue donc sur Loris. 

Enfin, la coexistence de deux systemes dont on est dependant aboutit egalement a un 

manque d'information: les SCD omettent frequemment d'avertir d'operations de 

maintenance sur les serveurs, la Centrale n'appartenant franchement ni a Vun, ni a 1'autre 

reseau mais un peu aux deux a la fois. En cas de pannes, 1'interventions de deux equipes 

informatiques est necessaire avec tous les ennuis qui en resultent, notamment la tendance a 

affirmer que la reparation est du ressort de 1'autre ! 

1-4 Le personnel et la distribution des taches 

a) Pequipe 

" Outre le directeur, 1'equipe comprend : 

• 5 agents administratifs 

* 6 conservateurs 

* 1 ingenieur d'etudes 

• 3 bibliothecaires 

• 4 bibliothecaires-adjoints 

• 13.magasin.iers 

...soit 32 personnes representant 28,5 temps pleins. 

Auxquelles on peut ajouter : 

• 6 CES 

• 4 moniteurs-etudiants 

• 5 contractuels 
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b) le circuit du livre : qui fait quoi ? 

Les taches administratives et comptables : 

• une personne assure le secretariat de la direction, s'occupe du suivi des factures et de la 

gestion du personnel sur le plan des missions... 

• une personne s'occupe du standard telephonique, de Vimpression des plannings de 

permanence au public, du materiel de bureau... 

• une personne fait la comptabilite des factures aux entrees et la gestion des paies, 

absences du personnel... 

• une personne s'occupe de la reception du courrier et des livraisons, de la navette et des 

petits entretiens techniques (ampoules defectueuses, mise en place d'une etagere dans un 

bureau . .) 

Les taches d'accueil et de renseignement du public : 

• Les moniteurs-etudiants effectuent des permanences au Bureau de renseignement et/ou 

font les inscriptions 

• Deux CES travaillent au Bureau du PEB 

• Les magasiniers sont a la banque de pret et de communications 

• Les B.A., bibliothecaires et conservateurs se relaient au bureau de renseignement pour 

repondre aux questions des lecteurs 

• Une bibliothecaire adjointe specialisee supervise la salle de reference et renseigne les 

lecteurs a propos de cette salle et de ses outils; c'est elle qui accueille les groupes 

d'etudiants pour les formations a la recherche documentaire 
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Les taches purement bibliotheconomiques7: 

• Les conservateurs sont charges des acquisitions ; chacun a la charge d'un ou plusieurs 

secteurs; un seul d'entre eux s'occupe des periodiques, sans distinction de discipline, 

• A leur arrivee, les documents sont traites par les bibliothecaires et bibliothecaires 

adjoints pour leur inscription sur les registres, leur catalogage (direct ou localisation 

dans BN Opale); la encore, le travail est partage entre plusieurs personnes qui ont la 

charge d'un ou plusieurs secteurs. Les competences personnelles sont ainsi prises en 

consideration, par exemple la pratique d'une langue. 

Les conservateurs s'occupe de 1'indexation (Dewey et indexation matiere). 

Les magasiniers realisent Fequipement des ouvrages et les rangent, soit en libre acces, 

soit en magasin, selon la decision du conservateur responsable du secteur. 

1-5 Les collections et leur organisation 

a) les fonds 

La Bibliotheque Centrale etant, comme il a ete explique plus haut, Fheritiere de la 

Bibliotheque de FUniversite, elle dispose d'un fonds ancien et riche. 

La Bibliotheque de FUniversite s'etait constituee en 1896 a partir des fonds des differentes 

bibliotheques de facultes reunies alors. Elle s'enrichit ensuite des apports de la bibliotheque 

des oratoriens de Tournon, de celle de 1'Ecole Normale de Cluny et enfin d'une partie des 

ouvrages qui avait appartenu a FArcheveche et au Grand Seminaire de Lyon. 

En 1950, la Bibliotheque de FUniversite comptait ainsi: 

* 200 000 volumes 

• 1 300 periodiques 

• de nombreuses theses etrangeres 

La repartition des taches bibliotheconomiques est decrite ici selon la logique du circuit du livre a la 
Bibliotheque Centrale ; ce circuit est represente sous forme de schema en annexe, p. II 
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Actuellement, la Bibliotheque Centrale est identifiee comme la grande bibliotheque 

universitaire de sciences humaines et sociales du centre-ville. 

Ses collections sont aujourd'hui ainsi reparties i 

• 345 000 ouvrages dont 26 000 theses 

• 4 500 collections de periodiques dont 1 000 titres vivants 

...soit un equivalent de pres de 500 000 volumes. 

Les disciplines couvertes sont les suivantes : histoire, histoire du droit, litteratures et 

langues frangaises et etrangeres, sciences sociales et economiques, sciences humaines. 

philosophie, religion, archeologie et arts. 

Du fait de son histoire, cette bibliotheque dispose notamment d'un fonds ancien important: 

16 500 volumes anterieurs a 1810 dont 102 manuscrits et 62 incunables et 50 00 volumes 

pour la pertode allant de 1810 a 1900. 

La Bibliotheque Centrale recueille en outre les publications des Nations-Unies et de 

1'INSEE8, 

b) rorganisation des collections : differents espaces 

Seule une fraction tres marginale des collections est en libre acces (moins de 10%). 

Elle est essentiellement concentree dans le secteur du PI.A (Pret Libre Acces) qui est le 

seul endroit de la bibliotheque oii les lecteurs peuvent emprunter des ouvrages en libre 

acces direct. 

On trouve les autres documents en libre acces, mais exclus du pret cette fois, dans la salle 

de sciences sociales, dans la salle de lecture et en salle de reference. La salle de sciences 

sociales offre des documents principalement en Droit (codes, JO, BO...). La salle de lecture 

recouvre les disciplines suivantes : langues et litteratures, histoire et geographie Enfin la 

salle de reference regroupe les bibliographies, encyclopedies, dictionnaires...de toutes ies 

disciplines. 

8 Institut National de la Statistique et des Etudes Economiques. 
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Plus de 90% des ouvrages sont donc en magasins. Quant aux periodiques, ils sont soit en 

salle de reference (pour les bibliographies periodiques par exemple), soit dans la salle des 

pcriodiques pour 1'annee en cours, soit relies, en magasin. 

c) Tacces aux collections : indexations et catalogues 

* l'indexation 

• indexation numerique 

La CDU est utilisee pour tout le fonds en libre acces, parfois completee par un systeme de 

lettres de secteur9: c'est le cas en salle de reference, en salle de sciences sociales. Les 

collections en magasin regoivent seulement une cote d'inventaire. 

• indexation matiere 

L'indexation libre par mots-clefs a ete utilisee jusqu'en 1992-1993 environ; depuis, 

1'indexation Rameau lui a succedee, d'autant plus que les notices etant le plus souvent 

rapatriees de BN Opale, elles sont deja indexees en Rameau. 

• les catalogues 

• fichiers-papier 

Ces fichiers sont de deux sortes : fichiers-auteurs (toutes les monographies, y compris les 

theses) et fichiers-matieres. La retroconversion operee depuis le printemps 1996 s'arretant 

a 1970, ces catalogues-papier conservent encore maintenant tout leur interet. 

• OPAC 

Comme nous 1'avons vu plus haut, l'un des problemes de la Bibliotheque Centrale (mais qui 

sera resolu par Farrivee d'un nouveau systeme en 1998) est qu'elle est partagee entre deux 

9 Voir le tableau en annexe, p. III 
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systemes informatiques, Advance de GEAC fourni par Lyon 3 et Loris d'EVER par 

Lyon 2. 

Deux systemes, donc deux OPAC. 

- FOPAC Lvon 3 : 

il permet de consulter : 

- les notices bibliographiques et les notices d'exemplaires des ouvrages de la Bibliotheque 

Centrale achetes sur les credits de 1'Universite Lyon 3 depuis 1994 (date a partir de laquelle 

les deux universites ont voulu une partition de leurs collections) 

- les notices d'autorite 

- les notices de la retroconversion10 concernant 1'ensemble des ouvrages acquis par la 

Bibliotheque Centrale depuis 1970. 

- les notices de tous les ouvrages du SCD de Lyon 3 et la localisation des exemplaires dans 

les differents sites 

- 1'OPAC Lyon 2 

il permet de consulter : 

- les notices bibliographiques et les notices d'exemplaires des ouvrages de la Bibliotheque 

Centrale achetes sur les credits de l'Universite Lyon 2 depuis 1994 

- les notices d'autorite 

- les notices de la retroconversion concernant Pensemble des ouvrages acquis par la 

Bibliotheque Centrale depuis 1970. 

- les notices de tous les ouvrages du SCD de Lyon 2 et la localisation des exemplaires dans 

les differents sites 

On voit tout de suite la difficultc pour les lecteurs : pour les ouvrages acquis depuis 

1994, il doivent faire systematiquement une recherche sur les deux OPAC, alors que pour 

les acquisitions anterieures, un seul systeme suffit. II faut aussi qu'ils se rappellent que les 
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OPAC ne comportent pas les notices des ouvrages achetes avant 1970...ou avant 1962 

pour ceux en libre acces exclus du pret (salles de reference, de lecture et de sciences 

sociales) puisque, comme nous Vcxpliquerons. une autre retroconversion est en cours pour 

les usuels. 

Un autre defaut de ce double systeme est que ni Fun ni Fautre OPAC ne donne de 

renseignement sur la disponibilite des ouvrages a la Centrale. 

Enfin, la confusion des differents sites est frequente : il faut en connaftre les noms (parfois 

peu parlants, ex. « Bibliotheque Interfacultes ») et les emplacements. 

Le personnel doit expliquer Finterrogation de deux OPAC differents (Fun sous DOS, 

Fautre sous Windows). decrypter les sigles a Fecran qui designent les differentes 

- composantes des deux SCD. 

1-6 Les services 

a) les missions et publics • 

La mission premiere et la plus evidente de la Bibliotheque Centrale est d'accueillir 

les etudiants et chercheurs de chacune des deux universites, Lyon 2 et Lyon 3, et de leur 

offrir de la documentation en lettres, droit et sciences humaines. Toutefois, plusieurs 

questions se posent quant aux missions precises en matiere documentaire de cet 

etablissement et ceci a la fois du fait de sa situation geographique et institutionnelle 

actuelle, mais aussi du fait des changements prevus a Fhorizon 2000. 

Sa situation actuelle tout d'abord : la proximite de certaines bibliotheques des SCD 

de Lyon 2 et Lyon 3, installees elles aussi sur le campus du centre ville pose un premier 

probleme en brouillant 1'image de la Centrale ; en effet, la bibliotheque d'arts, les 

bibliotheques lettres et musicologie, lettres et civilisations ainsi que la Bibliotheque de 

sciences economiques, la Bibliotheque droit-gestion, celle d'anglais et celle de langues-

philosophie lui « font concurrence». Ce sont des bibliotheques specialisees et vue la 

10 Rctroconversion realisee par la societe Jouve en 1995 et portant sur les fonds acquis entre 1970 et 1993. 
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faiblesse de ses moyens actuels, la Bibliotheque Centrale ne peut pretendre atteindre la 

meme richesse documentaire dans ces differents domaines ; ainsi, meme si on y trouve des 

collections en arts, musicologie, philosophie . il est impossible et peu interessant de les 

developper fortement. 

Par contre, la Bibliotheque Centrale semble aujourd'hui, surtout, repetons-le du fait 

de ses difficultes financieres, avoir tout interet a s'en tenir a ses axes prioritaires : le droit, 

et plus particulierement Vhistoire du droit, puisqu'elle a un fonds ancien et riche dans ce 

domaine, les lettres et langues frangaise et etrangeres, pour les memes raisons et enfin les 

sciences humaines, autour du fonds d'histoire, ainsi que les sciences sociales. 

La Bibliotheque Centrale semble aussi avoir la volonte de redonner de la lisibilite a 

ses missions en se distinguant des bibliotheques specialisees des SCD par le niveau de ses 

collections. Cela semble logique si 1'on considere que les bibliotheques universitaires de 

chacun des SCD, par exemple, offrent des collections pluridisciplinaires de niveau premier 

voire deuxieme cycle a des etudiants dont la majorite des cours (sinon tous les cours) ont 

lieu sur le campus de cette meme BU (Manufacture ou Bron). Le champ ainsi ouvert a la 

Bibliotheque Centrale semble etre celui d'une offre de documentation de niveau deuxieme 

et surtout de troisieme cycle. Mais cette « ligne » n'est pas aussi evidente a tenir vis-a-vis 

des bibliotheques specialisees du campus du centre ville ; par exemple, la Bibliotheque de 

sciences economiques, pour ne prendre qu'elle, offre un fonds de niveau recherche. Malgre 

tout, la Bibliotheque Centrale n'entre pas en concurrence avec les bibliotheques voisines 

concernant les axes prioritaires », definis plus haut. 

Le projet de construction d'une Bibliotheque de recherche associee ENS-Lyon 2-

Lyon 3 a Gerland, a partir des collections de niveau recherche de la Centrale, amene a une 

redefinition plus dynamique des missions de la bibliotheque actuelle. Les axes prioritaires 

restent ceux definis plus haut mais on peut aussi s'appuyer sur les besoins des chercheurs 

de PENS, ce qui donne encore plus de coherence et de force a ces missions. Ainsi, le fonds 

en sciences de Peducation pourrait avantageusement etre developpe car il interesserait les 

etudiants et chercheurs de 1'ENS. 
26 



Que ce soit dans un souci de complementarite vis-a-vis de la bibliotheque de 1'ENS ou dans 

la perspective de s'orienter encore plus nettement vers un fonds de niveau recherche, le 

projet de nouvelle bibliotheque interfere avcc la mission d'offre documentaire de la 

Bibliotheque Centrale. 

Ce projet va egalement avoir des retentissements sur la mission d'accueil de la 

Bibliotheque Centrale. Alors qu'elle est actuellement ouverte a tous les etudiants, quel que 

soit leur niveau d'etudes, meme si, comme nous 1'avons vu, la situation geographique et le 

niveau des collections abouti a un tri, de fait, des publics, deux etablissements avec des 

missions d'accueil tres distinctes seront crees a 1'avenir. L'un, sur le campus du centre ville 

sera plus nettement oriente vers les etudiants de premier, et surtout de deuxieme cycle, 

1'autre, a Gerland sera reserve aux etudiants de troisieme cycle et aux chercheurs des 

universites et de 1'ENS. 

Mais pour 1'heure, la bibliotheque, malgre la complexite de sa situation qui induit 

une certaine confosion dans son image et ses missions, accueille plus sensiblement des 

etudiants a partir du deuxieme cycle. 

Pour 1'annee 1994-1995 : 

1CT cycle : 2 447 inscrits 

2e cycle : 3 977 inscrits 

36 cycle et enseignants-chercheurs : 2 040 inscrits 

A ce public universitaire s'ajoute aussi des lecteurs exterieurs autorises, ce qui fait un total 

de 10 046 inscrits pour 1'annee 1994-1995. 

Ce public se voit proposer divers services. 
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b) le oret a domicilc 

La majorite des ouvrages peuvent etre emprantes par les lecteurs, saufles usuels qui 

se trouvent soit en salle de reference, soit en salle de lecture et en salle de sciences sociales. 

En magasins, seuls ceux qui sont en mauvais etat ne peuvent sortir. 

Les etudiants, les ATER et les lecteurs autorises inscrits peuvent emprunter jusqu'a 3 

documents pour 15 jours maximum ; les professeurs beneficient de conditions d'emprunt 

plus avantageuses. 

Pour l'annee 1994-1995, 75 668 prets ont etes realises. 

c )  le bureau d'information 

Ce bureau est ouvert toute la semaine, pendant toute la journee, sans coupure a 

midi. Un bibliothecaire, un conservateur ou un vacataire forme a cet effet y assurent des 

permanences a tour de role. 

Les renseignements foumis vont de la simple communication d'une adresse de bibliotheque 

voisine a une aide a la recherche bibliographique, en passant par une demonstration du 

fonctionnement des cederoms ou des OPAC. 

Cest a ce bureau qu'on inscrit egalement les premiers arrives en septembre, avant la 

rentree d'octobre et les enseignants et personnes exterieures toute 1'annee. 

Cette fonction de renseignement implique de connaitre relativement bien la bibliotheque et 

son fonctionnement complexe (voir par exemple le probleme des OPAC evoque plus haut) 

mais aussi d'avoir explore les outils bibliographiques specialises dans les differents 

domaines intellectuels couverts par la bibliotheque. 

d) la salles de reference 

La salles de reference offre differents types de documents, generaux et specialises: 

dictionnaires, encyclopedies, repertoires, annuaires, bibliographies, catalogues... 
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Son acees est reserve aux etudiants de troisieme cycle et aux enseignants-chercheurs et les 

autres lecteurs ne sont donc autorises a y travailler que de fa$on exceptionnelle. 

La bibliothecaire responsable de cette salle re?oit, en debut d'annee, des groupes afin de les 

former a la recherche bibliographique, generale et/ou specialisee. 

e ) le PEB 

Le service de pret entre bibliotheque de la Bibliotheque Centrale est ancien puisqif il 

a ete cree dans les annees 1970. Par contre, son installation sur le systeme « PEB-Net» 

(messagerie electronique) est recente : en mars 1997, la bibliothecaire responsable du 

service et une personne embauchee en CES ont suivi un stage sur le fonctionnement de 

« PEB-Net » a Montpellier et le systeme a ete installe a la bibliotheque peu apres. 

Le PEB de la Bibliotheque Centrale coexiste avec les PEB de Bron pour Lyon 2 et 

de la bibliotheque droit-gestion pour Lyon 3, mais c'est lui qui re<?oit pour le moment le 

plus de demandes : 3 500 par an environ. 

L'avantage de ce service pour les lecteurs est d'abord dans les tarifs tres interessants qui 

sont pratiques. Ces tarifs sont rendus possible par 1'existence d'un reseau de bibliotheques 

frangaises qui pratique la gratuite reciproque des prets. 

Le PEB reclame un travail administratif bien sur (expeditions, receptions, factures) 

mais aussi des recherches permanentes de verification des references donnees par les 

lecteurs et de localisations des ouvrages. ce travail est complique par 1'absence 

d'equipements des postes professionnels ce qui oblige la personne effectuant les recherches 

pour le PEB a utiliser les postes reserves normalement au public pour consulter la BNF, 

Doctheses ou Myriade. 
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f) les reseaux de cedcroms 

Ce service est visiblement tres attendu du public de la bibliotheque, 

malheureusement, il connait d'importantes difficultes. 

• Le reseau Lyon 2 : 

II est installc sous Windows et se presente sous forme d'une liste pas tres pratique 

puisque les cederoms ne se succedent ni par ordre alphabetique, ni selon une logique 

thematique. 

II est toutefois possible de les regrouper ainsi pour les presenter11: 

- generalistes : Le Monde 

- bibliographiques: BNF, Myriade, Electre, Bibliographie nationale espagnole, 

Bibliographie nationale allemande. .. 

- linguistique etJitterature : MLAn, LLBA13, Discotexi 

- sciences humaines : Generalis 

- sciences sociales et economiques : Sociofde, Econolit, Kompass 

- droit: Lois et reglements 

Ce rcseau pose deux problemes majeurs au niveau de la Centrale : tout d'abord le manque 

de place au niveau du serveur a Bron et donc suppression autoritaire, sans aucune enquete 

des besoins des usagers ni consultation du personnel de la Bibliotheque Centrale de 

cederoms pourtant demandes comme Francis ou Discotextes. Ensuite le materiel de la 

Centrale n'est pas assez puissant et tombe donc frequemment en panne (erreur dans la 

transmission). 

11 liste integralc en annexe p. IV-V 
12 Modem Language Association of America 
13 Language and Linguistics Behaviour Abstracts 

30 



• Le reseau Lyon 3 

II est installe sous Windows egalement mais semble plus ergonomique : la premiere 

page offre un sommaire thematique qui permet de s'orienter rapidement; bibliographie, 

droit, sciences de Finformation et de la communication...On choisit donc d'abord un theme 

qui renvoie a une liste de cederoms14; il suffit alors de « cliquer » sur n'importe lequel 

d'entre eux pour voir apparaTtre une breve mais precieuse explication de son contenu, de la 

periode couverte, du nombre de periodiques depouilles et de la couverture linguistique. 

Par exemple, sous la rubrique « droit», on trouve : Doctrinal, Human right, Lexilaser, 

Thucydide. 

14 liste intcgrale en annexe p. VI-VII 
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CHAPITRE 2 

PRESENCE DANS L'ETABLISSEMENT D'ACCUEIL 
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II-1 Deroulement du stage 

a) modalites de presence 

La duree totale du stage etait fixee a 12 semaines par IT.NSSIB. Le stagiaire 

pouvait choisir de debuter soit le lcr septembre et de benefieier ainsi d'une semaine de 

battement avant la reprise des cours le ler decembre, soit de ne commencer qu'au 8 

septembre. J'ai choisi la premiere solution qui me semblait plus « strategique » du point de 

vue de la redaction des travaux demandes par Pecole, le memoire-etude et le rapport de 

stage. 

Des le depart, M. Micol qui etait mon directeur de stage m'a accorde la possibilite 

d'effectuer un mi-temps afin de travailler a mon memoire Pautre moitie du temps. Nous 

avions toutefois convenu que ce mi-temps n'interviendrait qu'apres une ou deux semaines 

« d'acclimatation », entierement passees a la bibliotheque afin de bien connaitre tous les 

aspects de son fonctionnement. 

J'ai donc effectue un plein temps les trois premieres semaines, rencontrant les 

membres de Pequipe, me familiarisant avec les lieux, les activites de la bibliotheque etc.. Ce 

temps d'adaptation s'est revele absolument necessaire car, comme le 1CT chapitre de ce 

rapport a pu le montrer, cet etablissement est complexe, a la fois de part son histoire, son 

statut, mais aussi sur le plan materiel : il faut un certain temps pour se reperer dans les 

locaux et pour situer mentalement les differentes collections, eclatees entre plusieurs salles 

et niveaux de magasins. Le systeme des catalogues (papier ou informatique) est assez 

complique et la encore, un temps d'apprentissage est necessaire pour pouvoir ensuite 

repondre aux questions des lecteurs. 

En outre, je n'etais pas du tout familiarisee avec la CDU qui m'a semble beaucoup 

plus complexe que la classification dewey car elle utilise de nombreux signes de 

ponctuation (les deux points, les parentheses . ) dont il faut connaitre le sens pour ranger et 

retrouver les livres. 
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Les premieres semaines de rodage se sont donc revelees indispensables. Je 

beneficiais par ailleurs de la plus grande disponibilite de mes collegues puisque la rentree 

universitaire n'ayant lieu que debut octobre, ils avaient plus le temps de repondre a mes 

questions et nVintegrer aux taches quotidicnnes de la bibliotheque. 

Enfin, la bibliotheque ouvrant plus tard en septembrc (a 10 heures au lieu de 9 heures a 

partir de la rentree univcrsitaire). j'ai pu me familiariscr avec quelques cederoms avant que 

les postes soient occupes par les etudiants. 

Jc dois avouer que le rythme du mi-temps a ete plus difficile a trouver pour moi. 

J'ai eu du mal a me « detacher », meme partiellement de la bibliotheque ou je me sentais 

impliquee et dont beaucoup de travaux m'interessaient. II ne m'a pas ete facile de partager 

mon temps et de mener de front deux occupations aussi differentes qu'un stage et un 

memoire car ce stage representait vraiment pour moi 1'occasion de me forger une 

experience que je n'avais bien sur pas jusque la. 

J'ai donc recherche une solution me permettant a la fois de travailler regulierement 

au memoire et de passer le plus de temps possible, et d'une fagon constructive, a la 

Bibliotheque Centrale. Au depart, il m'a semble que je gagnerais en efficacite a travailler 

trois journees entieres de suite a la bibliotheque et deux autres joumees au memoire. Cela a 

bien fonctionne au debut, d'autant plus que j'ai du effectuer des visites pour le memoire 

d'etude qui ont necessite des journees entieres de disponibilite. Mais dans un second temps, 

cette solution m'a semble moins operatoire : j'avais Vimpression de perdre pied par rapport 

a ce qui se faisait a la bibliotheque. Cest pourquoi j'ai finalement opte pour un systeme de 

presence plus souple en venant toute la semaine une demi-journee a chaque fois. 

Ce dernier systeme s'est revele satisfaisant meme si, fatalement, mon attention s'est 

davantage portee sur le memoire durant les dernieres semaines. 

b) integration a la vie de la bibliotheque 

Comme je Vai deja souligne, je pense que ce stage a ete particulierement 

enrichissant du fait de la place qui m'a ete accordee dans le fonctionnement de la 

bibliotheque; certaines personnes ont pris le temps de me former a des operations 
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techniques (saisie de commandes, localisation dans la base BN Opale, catalogage,..) et 

surtout, on rrfa fait confiance, par exemple pour effectuer seule des permanences de 

renseignement du public. M. Micol quant a lui m'a toujours integree aux reunions et aux 

equipes de travail sur tous les sujets susceptibles de nvinteresser et de me former. 11 s'est 

toujours montrc disponible pour repondre a mes questions ou suivrc mon travail pour le 

memoire. 

c ) lien avec le memoire 

II n'a pas toujours ete tres evident pour moi de coordonner le stage et le memoire et 

j'ai souvent eu 1'impression qu'il etait difficile de partager le temps entre des occupations si 

differentes, l'une tres concrete, 1'autre beaucoup plus abstraite. Cela est du en grande 

partie, je crois, au choix de mon sujet de memoire. Celui-ci devait porte en effet sur la 

bibliotheque de recherche qui sera ouverte dans le quartier de Gerland, en 2000, aux 

chercheurs de 1'ENS et aux universitaires dans les domaines juridique, litteraire, des 

sciences humaines, sociales et economiques. Le memoire concernait donc un etablissement 

qui, certes, sera issu en partie de la transformation de 1'actuelle Bibliotheque Centrale, mais 

qui en sera distinct. 

Ainsi, alors que le stage se deroulait dans une bibliotheque bien reelle, le memoire portait 

sur un projet de bibliotheque sans qu'un lien evident puisse etre tisse entre les deux. Le 

sujet precis du memoire etait d'etudier les besoins du public des chercheurs et d'imaginer 

des reponses a ces besoins en termes de services: c'etait donc une prospective sans 

possibilite reelle de s'appuyer sur 1'existant puisque la Centrale, meme si elle accueille des 

chercheurs (voir plus haut) n'est pas une bibliotheque de recherche. 

Ce n'est finalement qu'en commengant une enquete sur le public des chercheurs et 

notamment sur ceux qui frequentent la bibliotheque actuelle que j'ai pu rassembler deux 

problematiques jusque la strictement etrangeres, celle du stage et celle du memoire, dans 

une meme perspective 

Cette situation presentait donc des difficultes mais ellc offrait aussi un avantage en 

me permettant d'avoir une vision globale et surtout dvnamique de la bibliotheque ou 
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feffectuais mon stage, puisque le projet de nouvel etablissement, avec ses enjeux et ses 

imperatifs, etait toujours present a mon esprit. Petit a petit, 1'articulation entre le stage et le 

memoire. la bibliotheque actuelle et la bibliotheque en projet s'est ainsi faite : comment 

preparer la Bibliotheque Centrale a cette evolution de taille ? Quel « saut qualitatif» doit 

etre fait pour passcr d'une bibliotheque universitaire, longtemps penalisee par des 

contingences exterieures, a une bibliotheque de recherche digne de ce nom ? Meme si je ne 

pretends pas y repondre, ces questions ont du moins nourri ma reflexion et contribue a 

enrichir cette experience. 

II-2 Participation a la vie de la bibliotheque 

Durant tout mon stage a la Bibliotheque Centrale, j'ai pu participer d'une part a des 

taches techniques et d'autre part au suivi d'un projet d'evaluation des collections et cela 

des sa mise en route. Ce second aspect qui a comporte beaucoup d'elements tres 

interessants et formateurs pour moi sera developpe dans le troisieme chapitre de ce rapport. 

Cependant, l'un de mes objectifs etait aussi de mettre ce stage a profit pour me familiariser 

avec les taches bibliotheconomiques quotidiennes et j'ai souhaite y participer chaque fois 

que c'etait possible, afin de mieux m'approprier et maitriser certains des apprentissages de 

1'ecole que je sentais encore trop flous pour moi: le traitement informatique des 

documents, la recherche bibliographique, la familiarisation avec quelques cederoms 

bibliographiques specialises par exemple. Bien sur, j'ai aussi appris simplement par 

Vobservation et Vimpregnation et beaucoup de choses sont concretes pour moi aujourd'hui 

qui hier encore etaient abstraites, mais c'est avant tout la participation a divers taches qui 

m'a permis de comprendre le plus de choses. C'est en voulant ranger ou trouver un livre 

que l'on se pose les bonnes questions sur la classification, en renseignant un lecteur que 

Fon memorise le mieux des elements de recherche bibliographique. 
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a) connaissancc du circuit du livre13 

Bien que les conservateurs a qui j'ai pose des questions m'aient explique leur fagon 

de proceder pour les acquisitions, cette tache est trop delicate pour etre confiee a un 

stagiaire ; par contre, j'ai eu 1'occasion d'entrer des commandes sur la base. De meme, je 

n'ai pas receptionne moi-meme des commandes mais j'ai assiste a cette operation avec la 

bibliothecaire responsable du bureau des entrees. II s'agit de traiter les commandes sur la 

base afm de signaler les exemplaires regus et d'inscrire sur les livres leur lettre de secteur, 

leur prix, la date de reception et la clef bibliographique qui permettra de retrouver la notice 

breve qui leur correspond dans la base. 

Par contre, j'ai eu plusieurs fois 1'occasion de faire du catalogage: en realite, il 

s'agit dans la plupart des cas de creer une localisation dans une notice BN Opale afin 

qu'elle vienne ecraser la notice breve entree dans Loris ; au cas ou 1'ouvrage ne soit pas 

deja catalogue dans BN Opale, il faut ameliorer la notice breve et verifier periodiquement 

qu'il n'ait pas ete entre sur la base de la BNF entre-temps. Toutefois, cette verification 

n'est pas systematique car il n'y a pas de reelle organisation et aucune centralisation de ce 

travail, non plus qu'un responsable designe. 

La participation a ces differentes taches, outre la formation technique qu'elle a pu 

m'apporter, m'a permis d'aboutir a une vision globale du circuit du livre et de son 

fonctionnement dans cette bibliotheque 

b) participation a la retroconversion 

En 1996, la societe Jouve a mene pour la Bibliotheque Centrale une operation de 

retroconversion des notices des fichiers-papier pour la periode 1962-1970. Depuis le mois 

de janvier 1997, les bibliothecaires et bibliothecaires-adjoints completent cette premiere 

operation par une seconde, concernant tous les ouvrages des salles de reference, de lecture 

15 se reporter au tableau en annexe p. II qui met en relation les diflerentes etapes de ce circuit et la 

repartition des taches a ia Bibliotheque Centrale. 
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et de sciences sociales. Le travail s'effectue a partir des fiches-papier, ce qui pose parfois 

probleme quand les fiches sont manuscrites par exemple, quand elles ont ete trop 

retouchees...ou quand, simplement, elles ont ete mal faites au depart! Le catalogueur est 

tres frequemment oblige d'aller verifier en rayon, sur Vouvrage lui meme une information 

qui semble incoherente. 

JHai travaille a la retroconversion de differents « morceaux » de secteurs : langues et 

litteratures espagnoles et portugaises, histoire et religion. Sans cette confrontation certains 

problemes tres concrets du catalogage ne me seraient pas apparus. Ainsi, la necessite dans 

laquelle on se trouve parfois de sacrifier Vorthodoxie dans un but d'efficacite : par exemple 

Vobligation de fausser un titre en integrant le sous-titre dans le champ du titre propre car la 

zone du sous titre n'etant pas indexee et Von risque des confusions entre un nombre trop 

important de notices16. Ou encore, Vobligation de suivre ce qui a deja ete fait, meme si ce 

n'est pas satisfaisant pour maintenir la coherence de la base : par exemple, ne pas faire de 

distinction entre les numeros de volume et de partie dans une serie pour laquelle cela n'a 

pas ete fait auparavant. 

Un des probleme de ce travail provenait du fait que le responsable de la base etait 

une personne du SCD de Bron qui n'avait pas souhaite que nous puissions nous meme 

supprimer des notices bibliographiques ou d'exemplaires erronees; pour cela, il fallait lui 

envoyer un bordereau et elle corrigeait les erreurs signalees par ce moyen. Certes, cette 

organisation empechait des interventions tous azimuts sur la base, mais elle pouvait aussi 

etre frustrante, puisqu'une simple etourderie, comme le rattachement d'une notice 

exemplaire a une mauvaise notice bibliographique (dates differente par exemple) ou un 

doublon, ne pouvait etre corrigee immediatement par son auteur. 

16 cas rencontre pour plus de 300 ouvrages de patrologie grecque et latine dont le titre propre seul n'etait 

pas discriminant. 
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c) le rcnseignement des lecteurs 

Apres quelques essais en compagnie d'un collegue plus experimente, j'ai pu 

effectue seule des permanences de renseignement au bureau d'information. Cest la que 

tous les lecteurs viennent s'inscrire en septembre puis on ne fait plus, dans ce bureau, que 

les cartes des cnseignants et des lecteurs autorises Les inscriptions se font sur le systeme 

Mobibop qui n'est ni ergonomique ni rapide. 

Mais Vessentiel du travail a ce poste est bien sur le renseignement des lecteurs. 

Les demandes les plus frequentes concernent Vutilisation des catalogues de la bibliotheque : 

les lecteurs sont souvent perdus devant un systeme aussi complexe (voir le chapitrel) et 

ceci d'autant plus que certains elements leur echappent completement: ainsi, la date butoir 

qui permet de savoir si l'on doit se servir des catalogues papier ou informatiques n'est pas 

la date d'edition mais la date d'acquisition du document par la bibliotheque; aucun 

probleme si le document a ete edite en 1996 : il ne peut etre que sur un OPAC mais s'il est 

paru en 1990, tout depend s'il a ete achete des sa parution. 

De meme, les utilisateurs sont souvent deconcertes face a 1'obligation de recourir a deux 

OPAC qui est difficile a justifier. 

Une fois les principaux reperes acquis par le lecteur, il reste encore a lui expliquer comment 

circuler dans chacun des OPAC, qui n'ont aucun point commun. 

Le systeme de pret indirect complique egalement les choses: il n'est pas evident 

pour un nouvel utilisateur de comprendre que dans le fichier papier il doit, pour aller 

demander son livre, relever auparavant la cote magasin, alors que pour aller au service de 

pret libre acces par exemple, c'est de 1'autre cote, en CDU, dont il a besoin ! 

Le second type de demandes egalement tres frequentes concerne la recherche de 

references; il est quelquefois tres difficile d'y repondre sans etre un specialiste : ainsi, il 

m'est arrive deux fois de devoir aider des personnes, Fune etudiante en sciences de 

Peducation, Fautre en histoire de 1'art, qui, sans etre du tout familieres de la documentation 

juridique devaient y recourir des exposes, 1'un portant sur les premieres lois sur la 

protection de Penfance, 1'autre sur la reglementation du marche des oeuvres d'art; lorsque 
39 



ni le lecteur, ni le professionnel ne connaissent la documentation juridique de base, le 

fonctionnement des codes, recueils de lois...C'est la toute la difficulte et Finteret de la 

bibliographie specialisee. 

Le plus souvent toutefois, il s'agit simplement de redonner confiance a un lecteur 

impressionne par les OPAC ou de traduire en equation de recherche la demande qu'il ne 

sait pas formuler en termes adequats. 

Les autres renseignements consistent principalement a des reorientations: la 

documentation de niveau premier cycle se trouve plutdt a Bron ou a la Manufacture, pour 

aller a la bibliotheque arts et lettres vous devez aller a cette adresse, les bornes minitel de 

1'universite se trouvent a tel endroit... 

Les moments passes au bureau de renseignement sont en general intenses : parfois 

eprouvants mais toujours passionnants. 
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CHAPITRE 3 

L'EVALUATION DES COLLECTIONS 



II s'agit la d'un travail a long terme qui a ete mis en place pendant mon sejour a la 

Bibliotheque Centrale. J'ai donc pu assister et participer aux etapes initiales, a la reflexion 

methodologique prealable et aux premieres applications. 

III-1 Les raisons et les finalites de eette op6ration 

Tous les aspects de cette operation d'evaluation des collections sont lies au projet 

de bibliotheque de recherche, mais pas tous de la meme fagon. 

a) les donnees de depart 

En realite, il est prevu que soient creees deux nouvelles bibliotheques en 2000 : 

premierement, a 1'occasion de 1'installation de 1'ENS ex-Fontenay a Lyon, une nouvelle 

bibliotheque, reservee aux chercheurs, sera ouverte dans le quartier de Gerland. 

Deuxiemement, une deuxieme bibliotheque sera installee dans des locaux renoves du quai 

Claude Bemard. 

La bibliotheque de Gerland sera de 14 000 m2, celle du quai d'au moins 3 600 m2 (la 

surface de cette deuxieme bibliotheque n'est pas encore definitivement fixee). 

Les deux bibliotheques doivent heriter chacune d'une partie des missions, des 

publics et des collections correspondants, de la Centrale. 

Alors que la bibliotheque de Gerland sera clairement tournee vers le public des chercheurs, 

puisqu'il faudra au moins etre un etudiant de troisieme cycle pour y acceder, la nouvelle 

bibliotheque du quai Claude Bernard devrait logiquement servir les etudiants de premier et 

surtout de deuxieme cycle. Elle offrirait donc un fonds pluridisciplinaire, avec si possible 

une majorite de documents recents et une bonne partie d'ouvrages de base : manuels, 

ouvrages de reference etc.. 

Toutefois, alors que la « destinee» de la bibliotheque de recherche avait ete 

rapidement etablie, celle de la nouvelle bibliotheque du centre-ville a donne lieu a 

davantage de discussions et n'est, a ce jour, pas encore definitivement fixee. Plusieurs 
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hypotheses, avancees par differents partenaires de ce projet, ont ete examinees et parmi 

elles, la possibilite de completer le fonds pluridisciplinaire de base par une partie voire tout 

le fonds d'histoire, de Vactuelle Bibliotheque Centrale, ou celle de laisser le droit, voire des 

disciplines proches telles les sciences politiques, sur le quai, du fait de la proximite 

geographique de la Bibliotheque droit-gestion et des enseignements de Lyon 3. 

Mais quelle que soit 1'option choisie pour la bibliotheque du quai, la Bibliotheque 

Centrale doit preparer la partition de ses collections et le demenagement a Gerland de son 

fonds de niveau recherche. 

b) 1a partition des collections 

La partition des collections est un probleme assez delicat: les differents partenaires 

engages dans le projet des nouvelles bibliotheques defendent chacun des interets pas 

forcement convergeants. En outre, ce n'est pas toujours la logique bibliotheconomique qui 

1'emporte dans ce genre de debat. 

Dans le cas present, certains universitaires reclament pour la bibliotheque du quai a 

la fois un nombre important de plaees de travail (400 au moins), un fonds pluridisciplinaire 

de base (sans lequel les etudiants de premier et second cycles seraient les grands perdants 

de ces transformations, puisque la bibliotheque de reeherche ne leur sera pas destinee) et 

enfm, un fonds de niveau recherche, dans le souci de preserver une identite forte pour la 

bibliotheque du centre ville, par rapport a celle de Gerland. 

La collection pressentie par eux pour rester sur le campus du quai est Fhistoire. 

Mais se pose egalement le probleme du droit: cette discipline, contrairement a toutes les 

autres (y compris, bien entendu et au premier chef, Fhistoire), n'interesse pas directement 

FENS ; il n'y a donc pas de raison majeure de demenager le droit dans une bibliotheque de 

recherche associee quand un des deux partenaires n'a pas un besoin primordial d'avoir des 

collections dans cette discipline. 

Par contre, le droit s'inscrit tres fortement dans le contexte du quai: les enseignements de 

deuxieme et troisieme cycles en droit de Lyon 3 sont dispenses au 14 quai Claude Bernard. 
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De plus, il existe une complementarite interessante entre le fonds de la Centrale, 

essentiellement constitue d'ouvrages anciens, supports essentiels de la recherche en histoire 

du droit et celui de la Bibliotheque droit-gcstion qui offre une documentation plus 

fortement actualisce avec des ouvrages de base. Cette complementarite semble efficace 

actuellement car le public peut passer de Vune a 1'autre bibliotheque, sclon ses besoins, le 

personnel de chaque ctablissement qui connaTt Voffre de son voisin peut reorienter 

efficacement les etudiants et semble le faire souvent17. Un transfert des collections de droit 

a Gerland desservirait evidemment ce processus d'echanges et defavoriserait donc le public 

des etudiants. 

Enfin, le droit constitutionnel et les sciences politiques qui en sont quelquefois difficilement 

dissociables concernent egalement les etudiants de 1'Institut des sciences politiques, installe 

dans des locaux de Lyon 2, rue Chevreul. 

Bref, il semble desavantageux pour le public et notamment les etudiants de deplacer le droit 

a Gcrland, d'autant plus que cela ne profitera pas au public de 1'ENS. A 1'inverse, il serait 

dommage d'ouvrir une bibliotheque de recherche en lettres et sciences humaines... sans les 

collections d'histoire. 

Outre ces problemes de coherence de 1'offre, on rencontre une difficulte purement 

materielle celle-la: comment faire rentrer sur la surface prevue (meme si c'etait la 

proposition la plus genereuse de 5 100 m2 qui 1'emportait finalement) 400 places de travail, 

un fonds pluridisciplinaire, les fonds d'histoire et de droit...auxquels ils faut ajouter les 

locaux techniques, les bureaux du personnel... 

Cest de cette interrogation qu'est nee la necessite d'evaluer les collections. II 

s'agissait, dans un premier temps, d'une evaluation quantitative portant sur les ouvrages 

d'histoire, de droit, de sciences politiques afin de disposer de donnees concretes, pour 

informer ceux qui decideraient de 1'organisation de cette bibliotheque, afin qu'ils sachent ce 

qui est du domaine du realisable. 

1' c cst en tous cas ce que j'ai pu constater moi-meme lors de chacune de mes permanences au bureau de 

renseignement: des etudiants viennent de la Bibliothcque droit-gestion pour trouver tel livre deja ancien, tel 

numero de periodique a la Centrale ; a 1'inverse, j'ai aussi du reorienter des etudiants vers la BDG pour des 

livres tres recents, des manuels... 
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c) prcparation du demenagement 

Cette premiere etape engagee (voir ci-dessous la methode adoptee et les resultats 

obtenus), il s'agissait de passer a la seconde, plus longue et difficile, la preparation du 

demenagement des collections de niveau recherche pour la bibliotheque de Gerland dont 

Vouverture est d"ores et deja programmee au mois de janvier 2000. 

En fait la question se presentait ainsi: comment constituer un fonds de niveau recherche a 

partir des fonds indistincts de la Centrale ? Une evaluation qualitative des collections 

s'imposait donc, afin d'isoler les ouvrages susceptibles de partir a Gerland. 

Mais au-dela de cette premiere operation de separation, il fallait penser au demenagement 

lui-meme ; ainsi est apparue 1'idee de profiter de 1'examen des livres du point de vue de leur 

niveau intellectuel pour realiser d'autres operations : decider si ils seraient mis en libre 

acces dans la nouvelle bibliotheque18 ou s'ils iraient en magasin; si certains d'entre eux 

pouvaient donner lieu a un desherbage ; leur attribuer une marque permettant de les ranger 

directement dans le pole thematique adequat apres le demenagement. 

Une fois les objectifs definis, restait a trouver la meilleure methode (rapport entre le 

temps passe et la fiabilite des resultats obtenus) pour mener les evaluations quantitative 

puis qualitative des collections. 

III-2 Methode d"evaluation 

a) revaluation auantitative des collections d^histoire. de droit et de sciences 

politiaues 

II s'agissait donc d'obtenir une idee de ce que representait en nombre d'ouvrages 

puis en metres lineaires, les collections d'histoire, de droit et de sciences politiques toutes 

susceptibles de rester sur le quai. Ainsi les decisions qui seraient prises sur 1'offre 

documentaire de la nouvelle bibliotheque le seraient en toute connaissance de cause. 

18 Rappclons quc plus de 90% des collections de la Ccntrale sont actuellcment cn magasin : de nouveaux 

locaux permettent d'en\isagcr le passage en libre acces d'unc part importante de ces ouvrages. 
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La methodc la plus rapide et facile pour denombrer les ouvrages consistait a les 

compter a partir des registres. En effet, ceux-ci sont, depuis Vorigine, systematiquement 

remplis et donc tout a fait fiables. Le seul problcme. mais qui etait de taille, etait que jusque 

en 1962, les ouvrages ne se voyaient pas attribuer de lettre de secteur au moment de leur 

inscription dans les registres. Par consequent, s'il etait simple de compter les ouvrages sur 

les registres de secteur apres 1962, il fallait, pour les registres anterieurs qui regroupaient 

les livres par ordre d'arrivee et non par domaines intellectuels, faire d'abord un tri des 

ouvrages de droit, histoire etc. avant de les compter. 

Cette methode presentait toutefois un gros avantage : elle evitait d'avoir a compter 

les livres en rayon, ce qui aurait ete long et difficile (livres sortis par les lecteurs par 

exemple). 

Outre la difference entre les vieux registres et les registres de secteurs, il y avait trois types 

de registres : ceux pour les ouvrages entres en isoles, ceux pour les suites (monographies 

en plusieurs volumes) et enfin ceux pour les collections (assez nombreuse a la Bibliotheque 

Centrale). 

Un conservateur qui etait en poste a la bibliotheque depuis longtemps et charge des 

acquisitions en histoire s'est occupe de 1'evaluation de ce fonds qu'il connaissait bien: 

ayant debute assez tdt, il a pu examiner la quasi totalite des registres. 

Par contre, la bibliothecaire avec qui je travaillais et moi n'avions pu commencer aussi tdt 

1'evaluation du fonds de droit: nous avons donc opter, puisqu'il fallait fournir des resultats 

rapidement pour une methode, moins exacte certes. mais malgre tout assez fiable et 

surtout, rapide. 

Pour les ouvrages recenses en isoles dans les registres avec lettre de secteur, il 

suffisait, pour obtenir le nombre d'exemplaires achetes de faire la difference entre le dernier 

et le premier numero d'inventaire de chaque registre. 

Les secteurs concernes etaient le G (generalites du droit), le H (histoire du droit), le J (droit 

public et sciences politiques) et le K (droit prive). Afin de tenir compte des pertes 

d'ouvrages et apres avoir teste la validite de la formule sur quelques registres, nous avons 
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decide d'appliquer une marge de - 5% sur les chiffres des registres des 10 dernieres annees 

et de - 10% au dela. 

Pour les suites, la meme methode a ete appliquee mais le nombre de suites a ete retire du 

total obtenu afm de ne pas compter une deuxieme fois le premier exemplaire de chacune 

qui avait aussi ete recense avec les ouvrages isoles et donc deja compte. 

Nous avons proeeder a quelques verifications en rayon, notamment lorsque les suites 

etaient composees de fascicules ranges dans des boites ou des classeurs (ce qui est frequent 

en droit). Nous avons alors essaye de traduire le nombre d'exemplaires, de boites, de 

classeurs, en equivalent volumes. 

On nous a demande, alors que nous avions fini cette premiere partie de 1'evaluation, de ne 

pas confondre le droit et les sciences politiques dans nos chiffres car ils ne le seraient pas 

forcement dans la realite a Vavenir. Pour eviter de reprendre les registres et d'avoir a 

separer et compter les livres un par un, nous avons repris quelques registres du secteur J 

(qui rassemble droit public et sciences politiques) afin d'etablir une proportion fiable que 

nous pourrions etendre a la totalite des registres de ce secteur: il s'est avere que 50% des 

Hvres entres en J pouvaient etre consideres comme appartenant aux sciences politiques. 

La delimitation entre le droit public, constitutionnel et les sciences politiques etant 

tres tenue, nous avions cherche a etablir des criteres fermes pour separer les livres sans que 

chacun d'entre eux devienne source de longues hesitations. De meme, la personne 

travaillant a 1'evaluation des collections d'histoire avait eu besoin d'etablir des limites entre 

cette discipline et quelques autres, telles 1'archeologie, l'economie...ou les sciences 

politiques! Nous nous sommes alors servis du travail effectue par la BNF pour la 

constitution des collections de ses deux niveaux et de ses poles, en Fadaptant quelquefois a 

notre contexte (par exemple, moins de possibilites financieres donc moins de possibilite 

d'avoir recours a Fachat de doublons pour des secteurs tres proches) et en le resumant19. 

Ainsi, les personnes participant a ce travail ont eu des criteres communs de discrimination. 

19 Voir quelques exemples de cc travail en annexc. p. VIII-XI 
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Le travail sur les anciens registres a ete plus complexe. Nous avions 67 registres a 

traiter qui allaient jusqu'au numero d'inventaire 88 471. Les plus vieux etaient difiicilement 

lisibles. Enfin, pour ceux la il etait obligatoire de faire un tri dans une masse de livres pour 

isoier ceux concernant le droit. Ce travail devant etre fini assez rapidement, il est vite 

devenu evident que nous ne pourrions examiner chaque registre en detail. La encore, nous 

avons utilise un systeme de proportion : nous avons donc rcgarde en detail chacun des dix 

plus recents registres seulement. Ce travail etait de toutes fagons tres prenant puisqu'a 

raison de 3 heures par registre et de 1 registre tous les deux jours environ (il n'etait pas 

possible de consacrer a ce seul travail plus de temps) bien que travaillant a 2, il nous a faliu 

2 semaines pour venir a bout de 10 registres. 

Nous avons donc etendu le nombre d'ouvrages trouves sur les dix premiers au total des 

registres, et ceci a la fois pour le droit et les sciences politiques. 

II ne restait plus qu'a chiffrer le nombre de livres presents dans les 49 anciens 

registres de collections (la encore, pas de lettres de secteur); nous avons compte le nombre 

de collections de droit et de sciences politiques ainsi que le nombre d'exemplaires qu'elles 

representaient pour 7 registres pris dans le desordre puis nous avons etendu ce resultat a 

1'ensemble des registres. 

Bien sur, les chiffres ainsi obtenus sont sans doute un peu gonfles pour les sciences 

politiques qui sont une discipline jeune et par consequent de moins en moins representee en 

remontant dans le temps. Mais le but de cette operation n'etait pas d'aboutir a des chiffres 

absolument exacts: il s'agissait de se faire une idee de ce que representait chacun de ces 

domaines pour voir ce qui pouvait raisonnablement «tenir» dans les locaux de la 

bibliotheque du quai et ce qui relevait de 1'utopie. 

En ce sens, les resultats obtenus n'ont pas choque les personnes connaissant le mieux les 

fonds par leur habitude de la bibliotheque ; meme si la marge d'erreur existe, les chiffres 

citcs ne sont de toute maniere pas surprenants si Fon se rappelle 1'anciennete de la vocation 

de bibliotheque de droit de la Centrale : le droit constitue bien son fonds le plus riche. Cette 

idee a d'ailleurs ete confirmee par les deux personnes qui travaillaient a 1'evaluation des 

periodiques de droit. d'histoire et de sciences politiques. Apres avoir examine les listes du 
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CCN. elles se sont apergues que c'etait en droit que la Bibliotheque Centrale comptait le 

plus grand nombre de titres. 

b) 1'evaluation qualitative en vue du demenagement 

Des le depart, il etait evident qu'une evaluation qualitative entrainerait 

necessairement un examen des ouvrages, directement, en rayon. Impossible, en effet de 

travailler a partir des registres : le titre d'un ouvrage ne donne que tres rarement une idee 

de son contenu exact, encore moins de son niveau intellectuel. 11 est quelquefois meme 

difficile, comme nous 1'avions constate precedemment. de savoir de quel domaine 

intellectuel releve un ouvrage a la seule lecture de son titre. En outre, nous devions 

manipuler les ouvrages afin de les marquer pour le demenagement. Impossible donc de faire 

1'economie d'un examen livre par livre, dans les rayons. 

Par contre, nous avons tente de simplifier les choses tout d'abord en examinant ce qui 

pouvait dors et deja etre considere comme destine a la bibliotheque pluridisciplinaire du 

quai: les collections en libre acces des salles de lecture et de sciences sociales ainsi que du 

Pret libre acces correspondaient a la definition d'ouvrages de niveau premier et deuxieme 

cycles. Cetait deja 15 000 volumes dont on connaissait la destination et que Fon aurait pas 

a traiter. 

Ensuite, il avait ete decide de ne traiter « que » les ouvrages des magasins acquis a partir de 

1962, considerant que nous ne pouvions pas tout faire tout de suite et que ce qui etait 

anterieur pouvait de toute fa?on rester en magasin, meme a Gerland. 

Cela nous laissait malgre tout 100 000 volumes environ a traiter. 

En quoi allait consister exactement cette evaluation et cette signalisation des 

collections ? Cette question a donne lieu a plusieurs discussions car tous ne voyaient pas 

forcement les memes priorites. 

II s'agissait d'abord de choisir, pour chaque livre, parmi trois options : Felimination, le 

magasin ou le libre acces. Cela impliquait deja de fixer a Favance des criteres de desherbage 

et d'autres permettant de trancher entre le magasin et le libre acces afin que les personnes 
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travaillant en rayon ne soient pas sans cesse arretees par des questions et qu'il y ait une 

certaine coherence dans les choix operes. 

Ensuite, il fallait verifier que le livre etait bien dans le secteur adequat; certains devraient 

etre reexamines de ce point de vue, par exemple les livres de sciences politiques confondus 

avec ceux de droit, les ouvrages du secteur des generalites (R ) qui pour nombre d'entre 

eux pouvaient etre redistribues entre differents domaines etc.. 

Ensuite, plusieurs traitements seraient effectues : equipement de code barre et indexation en 

Dewey. 

Ce dernier point a souleve quelques difficultes: pourquoi passer de la CDU a la 

Dewey et etait-ce bien une priorite ? Finalement, la Dewey s'est imposee dans un souci 

d'harmonisation avec ce qui se fait aujourd'hui dans les BU, avec la bibliotheque de 1'ENS 

et aussi parce que cette classification permet des evolutions alors que la CDU est figee. 

L'occasion semblait excellente pour effectuer cette indexation puisque d'autres 

manipulations devaient, de toute fa?on, etre faite. Par ailleurs, seuls les livres destines au 

libre acces seraient indexes en Dewey. 

En fait les operations par type de livre devaient etre les suivantes : 

- pour ceux destines au libre acces : 

attribution d'un code barre pour ceux qui n'en avaient pas encore 

indexation en Dewey et cote sur une etiquette avec la couleur du secteur correspondant 

- pour ceux destines a rester en magasin : 

attribution d'un code barre pour ceux qui n'en ont pas encore 

- pour les livres destines au desherbage : 

attribution d'une marque indelebile pour les distinguer 

Cette evaluation des collections a pose beaucoup de problemes d'organisation 

materiels ou intellectuels. 
50 



Sur le plan de Vorganisation materielle nous nous sommes demande par exemple comment 

realiser le plus possible d'operations en magasin. Pour cela, il fallait notamment pouvoir 

etiqueter les livres directement mais nous nous sommes aper^us que les cartouches des 

etiqueteuses portativcs coutaient tres cher ; il a donc failu renoncer et envisager de preparer 

les cotes en magasins puis de faire les impressions d'etiquettes en dchors et de revenir les 

coller apres 

Autre probleme: les livres absents des rayons parce qu'empruntes au moment de 

Vevaluation. II ne semblait pas envisageable de fermer le secteur au pret d'abord parce 

qu'on ne savait pas combien de temps allait prendre ces operations et ensuite parce que 

plusieurs secteurs seraient sans doute examines par differentes equipes en meme temps et 

que cela ferait trop d'ouvrages exclus du pret: ce serait genant pour les lecteurs. Donc la 

seule solution etait d'isoler lcs livres rendus non encore traiter et d'aller voir regulierement 

cette « reserve » pour traiter ces ouvrages. 

Concernant Vaspect intellectuel de Voperation, il a fallu par exemple trouver des criteres de 

choix : desherbage ou conservation d'une part; magasin ou libre acces d'autre part. 

Chaque secteur a ses propres imperatifs: autant on peut parler d'obsolescence pour de la 

documentation en sciences economiques, autant les choses sont moins evidentes en 

litterature. Un travail a ete mene avec chaque conservateur pour le ou les secteurs dont il 

est responsable afin de degager quelques reperes pour ces questions20. 

De meme, la question du desherbage ou de la conservation s'est revelee difficile a resoudre 

car les missions de la bibliotheque ne sont pas tres evidentes a determiner (voir le premier 

chapitre de ce rapport) et elles vont evoluer lorsque les collections appartiendront a une 

bibliotheque de recherche. Ainsi, certains conservateurs pensent qu'aucun document que 

Von aurait en exemplaire unique ne doit etre elimine, y compris les repertoires, catalogues 

de fonds etc., car il peut donner lieu a des recherches retrospectives; Vun d'eux cite en 

exemple le cas de ce thesard qui demandait un manuel d'histoire assez ancien car il etudiait 

Vevolution de la pedagogie en histoire. Un autre explique qu'un chercheur souhaitant 

retracer Vhistoire d'un musee aura besoin de consulter les anciens catalogues de fonds de 

20 Voir les tableaux foumis a titre cfexemple en anncxc p. XII-XIV 
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cet etablissement. Bref, des que Fon se place dans la perspective d'une bibliotheque de 

recherche, la question de la conservation devient tres pregnante. Sans doute ne faut-il pas 

toutefois etre trop ambitieux mais definir plutdt des axes prioritaires pour lesquels une 

veritable politique de conservation serait mise en ceuvre. 

c) enieux et perspectives 

La plus grande inconnue de cette operation (et qui n'est pourtant pas sans 

consequence), c'est bien sur Fignorance de ce qui sera finalement decide pour la partition 

des collections entre les deux sites : impossible par exemple de preparer le demenagement 

en mcttant deux series de codes barres differentes pour indiquer la destination du fonds : 

bibliotheque du quai ou bibliotheque de Gerland. 

Une autre inconnue concerne les periodiques. Ils doivent constituer a Gerland un pdle a 

part; que faire des periodiques de droit et d'histoire au cas ou les ouvrages restent sur le 

quai ? 

De meme, les ouvrage du fonds ancien formeront un tout indissociable ce qui n'est pas tout 

a fait satisfaisant: les chercheurs en droit devront de toute fagon aller a Gerland pour les 

livres anciens etc.. 

La seule partition ne suffira pas d'autre part a constituer un fonds totalement 

satisfaisant: dans le cas de la bibliotheque pluridisciplinaire de base, les ouvrages des salles 

de lecture et de sciences sociales sont pour la plupart deja anciens, or le type de public qui 

viendra dans cette bibliotheque reclame des fonds d'actualite (manuels, references...). Dans 

le cas de la bibliotheque de recherche, nombre d'ouvrages de base seront aussi necessaires 

et il faudra donc les acheter; les chercheurs ont eux aussi besoin de dictionnaires, de textes 

litteraires... 

Autre enjeu : le respect du calendrier. Tout doit etre pret pour la fin 1999 or le 

travail sera long: meme en mettant plusieurs equipes cn route, le temps passe devant 

chaque livre ne pourra sans doute pas etre de moins de 5 minutes (il y aura beaucoup de 

choix intellectuels a faire a chaque fois, sans compter les manipulations materielles) et 
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certains livres donneront certainement lieu a des discussions, meme si tout sera fait au 

depart pour reduire le temps perdu au minimum. 
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CONCLUSION 

Les demieres semaines de stage m'auront permis d'assister a une premiere 

application des reflexions concernant la methode d'evaluation des collections : en effet, une 

operation de desherbage et de redistribution des ouvrages du secteur « R » sur les autres 

secteurs, lorsque c'etait approprie, ont eu lieu. Nous avons alors applique les criteres de 

desherbage et de repartition par domaines intellectuels elabores preccdemment. Ces cadres 

de travail ont pu etre utilises pratiquement sans aucune modification ; a chaque hesitation, 

ils permettaient d'avanccr et le travail a donc ete mene assez vite. Par contre, il s'est avere 

que la correction des fichiers suite au desherbage etait une tache lourde et plus lente. 

Par ailleurs, suite au travail exploratoire d'une bibliothecaire sur un cadre preparant 

la recotation en Dewey, une equipe a ete chargee de mettre en place un systeme pour les 

corpus d'auteurs qui necessitent des amenagements de la classification21. 

Malheureusement, le stage touchant a sa fin, je n'assisterais pas aux prochains 

developpements de cette operation; cette experience m'aura toutefois montre combien il 

est important d'etablir ses objectifs et ses limites avant d'initier un travail de cette ampleur, 

d'adopter une methode et aussi, sur un autre plan qu'il faut savoir argumenter pour 

defendre 1'interet d'un projet qui n'est pas evident pour tous au depart. 

21 voir 1'exemple du sx stcme adopte par la Bibliothcquc du Portique a Strasbourg cn annexc p. XV 
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Circuit du livre a la Bibliotheque centrale 

acquisitions (conservateurs) dons 

commandes->creation d'une notice breve 
(iconservateurs) 

enregistrement au Bureau des Entrees->attribution 
d'une clef bibliographique dans la base Loris 

(bibliothecaire charge des entrees) 

enregistrement sur les registres 
catalogage (bibliothecaires) 

- localisation dans BN Opale et creation d'un lien 
- creation de la notice dans Loris si pas dans BN Opale 

attribution d'une cote 
indexation (CDU ou Dewey) 

indexation matieres (Rameau ?) 
(conservateurs) 

equipement e rangement des ouvrages 
(magasiniers) 



• |—fxrir—#•* r>i— or^Tn LETTRES DE SECTEURS 

G Generalites Droit 
H Histoire Droit 
J Droit public, Science politique 
K • Droit prive 

L Economie, Gestion 

M Statistiques, Sciences sociales 
Ethnologie, Sociologie 

R Generalites 

S Philosophie, Psychologie 

U Religion 

V Sciences sociales 
Sciences de 1'education 

W Beaux arts, Musique 

XA Litterature comparee. Linguistique 
XB Litterature et langue anglaises et 

americaines 
XC Litterature et langue germaniques 
XD Litterature et langue frangaises 
XE Litterature et langue romanes 
XG Litterature et langue slaves et 

orientales 
XF Litterature et langue anciennes 

Y Geographie 

Z Histoire 



Liste des CD-Rom consul tables  sur le Reseau de LYON 2 

Actualite: 

• LE MONDE : Texte iritegraldu quotidien « Le Monde », du 2 janvier 1995 au 
31 decembre 1996. 

Art: 

• ART INDEX : Riferences Bibliographiques amdricaines sur l'art. 
290 periodiques, depuis 1984. 

Blbllographie Generale: 

• BIBLIOGRA PHIE NATIONALE ALLEMANDE (DEUTSCHE 
NATIONALBIBLIOGRAPHIE) : References Bibliographiques allemandes, depuis 
1986. 

• BIBLIOGRAPHIE NATIONALE ESPAGNOLE : References Bibliographiques 
espagnoles. 

• BIBLIOGRAPHIE NATIONALE FRANCAISE : References Bibliographiques : 
livres frangais et etrangers a la Bibiiotheque Nationale de France, depuis 
1970, 

• BOOKS IN PRINT PLUS : References Bibliographiques : livres parus ou a 
paraitre aux Etats-Unis. 

• DOC THESES : References Bibliographiques : theses soutenues en France 
depuis 1972 et depuis 1983 pour la sante. 

• ELECTRE: References Bibliographiques: livres disponibles en France. 

• MYRIADE : References BibHographiques : periodiques et leurs localisations 
en France. 

Droit: 

. LEXILASER : LOIS ET REGLEMENTS 1 : Texte integral: publications du 
Journal Officiel, des Bulletins Officiels de janv. 1981 a dec. 1991. 

. LEXILASER : LOIS ET REGLEMENTS 2 : Texte integral: publications du 
Journal Officiel, des Bulletins Officiels de janv. 1992 a juin 1996. 

Economie: 

• ECONOLIT : (Joumai Economic Literature) : References Bibliographiques 
americaines sur l'economie, depuis 1969. 

• KOMPASS FRANCE : Informations generales sur 77 000 entreprises 
frangaises et leurs etablissements commerciaux. (1996). 

Linauistigue et Litterature: 

• DISCOTEXT : Texte integral : 300 ouvrages de 1827 a 1923, extrait de la 
base de donnees FRANTEXT. 

• LLBA : (Language and Linguistics Behaviour Abstracts) References Bibliographiques : 
2 000 periodiques, critiques d'ouvrages, listes de theses, etc. sur la 
Linguistique et la Litterature, depuis 1973. 

. MLA : (Modem Language Association of America) References Bibliographiques 
4 000 periodiques, critiques d'ouvrages, listes de theses, etc. sur les Langues 
modernes, la Linguistique, la Litterature, depuis 1963. 
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Psvcholoale, Socloloaie: 

• CROSS CULTURAL : References Bibliographiques rassemb!6es par 
1'H.R.A.F. (Human Relations Area Files). Sociologie et 6ducation, depuis 1992. 

• PSYCLIT : (American Psychologicai Association) References Bibliographiques : 
psychologie, depuis 1974, 2 disques. 

• SOCIOFILE : (Sociological Abstract) : References Bibliographiques : 
2 200 pdriodiques : sociologie, de 1974 a 1996. 

Sclences Humaines et Sciences Soclales : 

• GENERALIS : References Bibliographiques : analyse de periodiques frangais 
g6nera!istes (economie et ebtreprise, sciences et techniques, politique et 
societe, histoire, art et lettres, education et communication). 

Urbanisme: 

• URBADISC : References Bibliographiques. : amenagement, architecture, 
habitat, urbanisme, etc. de 1986 k 1996. (Reseau Urbamet). 
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Liste des CD-Rom consul tables  sur le Reseau de LYON 3 

Biblioaraohie Generale: 

• BIBLIOGRAPHIE NATIONALE FRANCAISE : R§ferences Bibliographiques : 
documents sonores, audiovisuels et multimedias, depuis 1983. 

• DOC THESES : Rdferertces Bibliographiques : theses soutenues en France 
depuis 1972 et depuis 1983 pour la sante. 

• ELECTRE: Refdrences Bibliographiques : livres disponibles en France. 

• ISSN COMPACT : Rgferences Bibliographiques : p6riodiques de 180 pays 
repertorids par le Centre International des ISSN. 

• MYRIADE : References Bibliographiques : periodiques et leurs localisations 
en France. 

Droit: 

• DOCTRINAL : References Bibliographiques : 130 periodiques juridiques 
frangais et quelques titres significatifs en langue anglais. 

• HUMAN RIGHT : R6f6rences Bibliographiques : documents et publications 
des Nations Unis de 1980 k 1993. 

• LEXILASER : CONSEIL D'ETAT ET COURS ADMINISTRATIVE D'APPEL : 
Texte intigral: arr§ts de la section contentieux du Conseil d'Etat, depuis 1980 
; arrets des 5 cours administratives d'appel depuis 1989. 

• LEXILASER : LOIS ET REGLEMENTS : Texte int&gral : publications du 
Journal Officiel et des Bulletins Officiels de 1980 a 1996. 

• THUCYDIDE : RefSrences Bibiiographiques : droit international et droit 
europden. 

Geoqraphie, Demoqraphie : 

• L'ETAT DU MONDE: R4ferences BibHographiques + Texte integral: actualit6 
economique et geographique mondiale des 15 dernieres annees, 

• URBADISC : References Bibliographiques : am^nagement, architecture, 
habitat, urbanisme, etc. de 1986 a 1993 (Reseau Urbamet). 

• ZYZOMYS: Dictionnaire Frangais, Hachette. 

Gestion, Economie, Sciences politiaues : 

• ABI INFORMATION : References Bibliographiques : 900 periodiques 
d'affaires et d'administration recenses a travers le monde, depuis 1994. 

• DELPHINE : References Bibliographiques : actualite economique contenue 
dans des centaines de revues frangaises et etrangdres, depuis 1992, 

• DUN & BRADSTREET: Informations sur les grandes entreprises frangaises. 

• ECONOMICAL : References Bibliographiques : 100 revues a caractere 
6conomique orient6es vers la vie des entreprises. (janv. 1992 - dec. 1996). 

• ESOP : Refirences Bibliographiques : 6 000 periodiques ddpouilles par la 
Fondation des Sciences Politiques sur la vie economique, sociale, politique et 
culturelle depuis 1945. 

• KOMPASS FRANCE : Informations generaies sur 77 000 entreprises 
frangaises et leurs etablissements commerciaux. (1995). 

• UNBIS PLUS : References Bibliographiques : documents et publications de 
l'ONU et ceux acquis par les bibliotheques de l'ONU de New York et de 
Geneve. 
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Sciences de 1'honnme: 

• ERIC : Rif6rences Bibliographiques : base de dorinees nationale americaine 
de journaus et de litWature de recherche dans les domaines de l'6ducation. 

• SIGLE : R4ft§rer\ces Bibliographiques : avancement de la recherche en 
science et technologie effectuee en Europe. 

Sciences de 1'information : 

• A.F.P. SCIENCES : Texte in!6gral de depeches : bulletin hebdomadaire 
dlnformations scientifiques de 1'A.F.P., depuis 1990. 

• ISA PLUS : References Bibliographiques : 450 publications internationales sur 
les techniques de 1'information et les sciences des bibliotheques. 

• LISA PLUS : References BibHographiques : domaines des bibliotheques et 
des sciences de 1'information, depuis 1969. 

• MLA 1981-1996 : (Modern Lariguage Association of America) References 
Bibliographiques : 4 000 pdriodiques, critiques d'ouvrages, liste de theses, etc. 
surles langues modernes, la linguistique, la litterature de 1981-1996. 

• CD-ROM directory : Guide des CD-Rom et du multimedia 1995. 
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Beaux Arts 
interferences avec cTautres disciplines 

• ouvrages traitant des pratiques artistiqucs des differents peuples et ethnies 
(conflit possible avec Pethnologie) 

• ouvrages d'ethnologie presentant un interet pour les chercheurs en art 
ex : l.a voie des masques de C. Levy-Strauss 

• ouvrages sur le marche de Part 
(conflit possible avec Peconomie) 

• en sociologie. et non en art les ouvrages de socio de Part et sur la condition de 
Partiste 

• ouvrages d'esthetique : les textes principaux des historiens d'art, theoriciens de Part, 
artistes traitant d'esthetique ; les ouvrages marquants des chercheurs contemporains 
dans ce domaine 
(conflit possible avec la philosophie) 

• art prehistorique : seulement les syntheses vraiment centrees sur Part 
(conflit possible avec la prehistoire) 

• archeologie : seuls les syntheses et inventaires d'objets figureront en Bx Arts; 
rapports de fouilles en histoire 
(conflit possible avec Phistoire) 

• art brat en Art mais art therapique en psycho 
(conflit possible avec la psycho) 

• critique d'art produite par des ecrivains : art ou litterature ? 

• ouvrages presentant les productions artistiques d'ecrivains en litterature ou en art ? 
(ex :Michaux, Blake) 

• urbanisme : pb car multidimensionnel (artistique, technique, juridique, ecologique, 
politique,..) 
en art: perspective historique de Purbanisme avec des textes theoriques (Le 

Corbusier), des histoires de Purbanisme, des descriptions de realisations et des debats 
critiques ; se baser sur la notion de creation architecturale ayant valeur artistique 



SCIENCES POLITIQUES 

• Sociologie electorale, sociologie des organisations politiques, des elites 
Communication, action, socialisation politique 
Origines sociales des systemes totalitaires et democratiques 
Analyse du comportement politique, etudes d'opinion, sondages 

(conflit possible avec ia Sociologie) 

• sociologie politique : les grands concepts de cette discipline examines dans un contexte politique 
precis ; cx_: la legitimite presidentielle sous la 4C Rep. 

(conflit possible avec la Sociologie) 

• histoire des mouvements sociaux a condition qu'un corps constitue (parti ou syndicat) soit lmplique 
(conflit possible avec la Sociologie) 

• les politiques publiques sauf la politique econoimque ( ?) 
(conflit possible avec 1'Economie) 

• consequences politiques des desequilibres economiques 
(conflit possible avec 1'Economie) 

• philosophie politique mais seulement les auteurs et textes majeurs : Marx, Tocqueville... 
(conflit possible avec la Philo) 

• Mstoire des idees politiques 
(conflit possible avec 1'Histoire) 

• analyse des institutions politiques (partis, formations syndicales) et etude des gouvernements 
compares 

(conflit possible avec VHistoire) 

• science administrative 
(conflit possible avec le Droit) 

• JO ( ?), archives parlementaires, recueils de traites et accords 
(conflit possible avec le Droit) 

• politiques etrangeres des Etats depuis 1945 
(conflit possible avec V-Histoire) 

• histoire des relations intemationales, de la diplomatie 
(conflit possible avec 1'Histoire) 

• fonctionnement institutionnel des organisations internationales 
(conflit possible avec-le Droit) 

• histoire des conflits sauf les deux Guerres mondiales 
(conflit possible avec VHistoire) 

• conflits issus de la Guerre Froide (conflits coreen, vietnamien...), problemes du Moyen Orient 
(conflit possible avec VHistoire) 



PLX 

• conflits toujours d'actualite : les Kurdes par ex. 

• ouvrages theoriques sur la colonisation, l'impcnalisme, le processus de formation d'un Etat, 1'acces 
a Vindependance ou le droit des peuples a disposer d'eux-memes 

(conflit possible avec 1'Histoire ou le Droit) 



SOCIOLOGIE 

• collections fondamentales d*Histoire sociale (doublons souhaitables) 
ex : Histoire des femmes en Occident. 

• sociologie historique (courant particulier de la sociologie): theorie et methodes 

• sociologie politique 
- les textes fondateurs pour cette discipline 
- les concepts fondamentaux, objets de recherche pour cette discipline : 1'autorite, la legitimite, le 
pouvoir, 1'institution (conflit possible avec les Sciences politiques) 
- analyse socioiogique du vote, composition de lelite. traites en Sciences politiques 
(conflit possible avec les Sciences politiques) 

• sociologie economique 
- les textes fondateurs (Proudhon, Marx...) 
- les pnncipaux courants de pensee dans ce domaine depuis 1960 (conflit possible avec 1'Economie) 

* ^ude des problemes psychologiques en sociologie : aspects sociologiques, statistiques . 
ex : le suicide des jeunes... 
(conflit possible avec la Psycho sociale) 

• textes de philosophes, fondateurs pour la sociologie : Comte, Marx (conflit possible avec la 
Philosophie) 

• sociolinguistique, sociologie du langage 
ex : la prononciation du franijais contemporain 
(conflit possible avec la linguistique) 

• sociologie de Fart et de la litterature 

• sociologie des mass-medias 

• Ethnologie, Anthropologie 



Langues et l i t T e r a t u r e s  

Types d'ouvra«es Pilon Magasin Libre-acces 
langue et philologie 
bbgr.. repert., annuaires 

terminologie, semiotique, 
semantique 

Mstoire de la langue 
description et analvse de 
la fornie correcte de la 

langue 
etymologie / evolutions 

des mots 
dictionnaires 

grammaires et etudes 
deseriptives 
x ersification 
dialectologie 
linguistique 
periodiques 

histoire et critique 
repert. bbgr., dict. bio-

bbgr., orientation critique 
dictionnaires, 
encyclopedies 

histoires et anthologies de 
la litterature 

histoires et anthologies de 
la critique 

recueils de textes 
periodiques 

etudes thematiques 
etude des genres 
/auteurs et /epoques 

poesie 
theatre 
roman 

ecrits divers 
corpus d'auteurs des 

origines au 20 s. 
oeuvres et critiques 

Aucun desherbage n'est souhaitable dans ces domaines ou Vactualite du document ne donne 
pas d'indication quant a sa valeur intellectuelle. Meme les dictionnaires anciens sont 
interessants car ils presentent un etat de la langue a un moment donne et permettent de traduire 
des textes anciens. 
Seuls les ouvrages en plusieurs exemplaires pourraient etre pris en consideration pour le 
desherbage, encore que plusieurs dictionnaires de langue etant necessaires, on ne mettra les 
doubles des plus anciens en magasins que si on a pu en racheter des recents afin d'en offrir en 
nombre suffisant pour le libre acces. 
Les annuaires anciens pourront etre jetes. 
Pour tous les autres cas, le plus recent va en libre-acces ; les exemplaires anterieurs en 
magasin. 



Genera l i t e s  
Tvpes de documents Pilon Magasin Libre-acces 

fonds professionnel 
manucls si caducs fonds profcssionncl 

dictionnaires de langues fonds professionnel 
generalites autour du 

liwe 
histoire du livre X les plus recents 

edition X les plus recents 
fonds pour 

Vorientation des 
etudiants 

annuaires, repertoires des 
ctablisscmcnis 

les plus recents 

annuaires et repertoires de 
personnes X 

les plus recents 

ouvrages pratiques 
conccrnant la redaction de 
these, la recherche en gcn 

X 

guides de l ctudiant X C*echercbe) mais exclus du pret 
references 

bibliographies anciennes editions si achat 
des ccdcroms retrospectifs X 

bbgr. commcrcialcs 
courantes 

X les dernieres parues 

catalogues de fonds 
x ? 

les plus recents et tous 
ceux concernant un fonds 
ancien ou specialise, sans 
critcrc de date d'edition 

cncvclopedics exemplaires 
supplementaires 

1 exemplaire de chaque 
cdition seulcment 

+ ZXcjLutik 

dictionnaires exemplaires 
supplementaires 

1 exemplaire de chaque 
edition seulement X 1-ZcetiuU 

sources biographiques 
generales 

formes papier si achat des 
cederoms ou microfiches 

editions cederoms ou 
microfiches1 

sources geographiques 
generales X 

annuaires et repertoires 
generaux de personnes, 

institutions et 
organisations 

/ auxhe :̂ 
xZmrlmrcim, X L 

t- zzm-C-O-iaJU  ̂

annuaires de la presse et 
de 1'edition 

X /cuK-frfcA x X b 

grands ouvrages de 
rcfcrcncc thcmatiqucs X 

annuaires d'evenements, 
grandcs chronologjes et 

atlas historiques gcncraux 
X 

repertoires de 
microformes, de 

ccderoms. de banques de 
donnees 

A 

1 par cx. lcs Archivcs biographiqucs frangaiscs dont unc prcmicrc partic a deja ctc achetec et est actuellement 
dans lc bureau dc M Smouts. 



Le desherbige sera pratique pour le fonds professionnel et surtout le fonds pour 1'orientation 
des etudiants mais on sera plus prudent pour le fonds de reference. 
Celui-ci peut en etfet servir a des recherches du tvpe : qui occupait tel poste dans tel ministere 
en telle annee ? etc. On ne desherbera donc que les exemplaires en double dans les magasms et 
bien sur. Vedition la plus recente ira en libre-acces 
Les editions cederoms et les microformes permettront par contre de desherber 
systematiquement. 



H" Al)i-

1 
2 
4 
5 
6 

oeuvres completes 
oeuvres choisies 
oeuvres particulieres 
travaux critiques 
expositions 

3 tables de concordances 

exemples : 

. Oeuvres completes / Roger Martin du Gard 
84.4 MART 1 o 

. Trente nouvelles / J.P. Camus 
84.32 CAMU 2 t 

. Correspondance. 13, Ouillet 1777-mai 1778)/par Voltaire 
84.33 VOLT 2 c XIII 

. Oeuvres historiques / Voltaire 
84.33 VOLT 2 o 

. Zaaiy et autres contes / Voltaire 
84.33 VOLT 4 zadi 

. Premier homme / Camus 
84.4 CAMU 4 prem 

. Actuelles. 3 chronique algerienne 1939-1958 
84.4 CAMU 4 actu III 

• Poete Leon Dierx : 1838-1912 / Marie-Louise Camus-Clavier 
84.34 DIER 5 CA 
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"stoohane s 01 ARIStop I V/IV6mes s av. JC I Ptoutas » plou 
I Les nu6es » nu6e 
I Les grenouMes » gren 
I Les cavaSers » cava 
I Les achamiens » acha 

Les gu6pes » guep 
La paix » paix 
Les oiseaux » oise 
L'a$sembl6e des femmes » asse 
Lysistrata » lysi 
les Thesmophories » thes 

III existe des fragments tfautres 
Ipi6ces 

' Anstote 1185.982. ARIS IV6me s. av. JC Organon » orga 
[ - Catigories 
[ - Sur llnterpr6(ation 
{- Analytiques >> anal 
J - Topkjues 
wetutations sophistiques 
Physique » phys 

I Duciel •% u^.. 
I G6n6ration et convption 
I M6t6orologiques » mete 
I DefSme » ame 
I Petits traitis (fhistoire naturelie >> peti 
I [ - Dela sensation et des sensibles 
I [ - Dela m6moire et des r6miniscence 
I [ - Du sommeti et de la vefle 
I [ - Des rtves 
I [ - Dela dMnation dans le sommeS 
I l-Dela long6vit6 et de la bri6vet6 de la 
I [ vie 
I [ - Oe la jeunesse et de la vieMesse 
I [ - De la vie et de la mort 
I j -Dela respiration 
I Histoire des animaux » hist 
I Parties des animaux » part 
I Mouvement des animaux » o u v 
I Marche des animaux 
I G6n6ration des animaux » gene 
I M6taphysique » meta 
I Ethique i Nicomaque » ethi 
1 Ethique & Eud6me 
I La Pofitique » poli 
I Rh6torique » rhet 
I Po6tique » poet 
I Constitution des Ath6niens » cons 
I Surlesid6es » id6e 
I Du monde » mond 
I Les 6conomiques » econ 

I 

I tes trois demiers titres sont 
lapocryphes. 
III exrste encore cfautres titres 
I de fragments et d'apocryphes 

i Aristox6ne S.01 ARIS(8) I IV6mes.av.JC I EI6ments harmoniques » elem 
I I 
I I 

I Arrien 88.01 ARRI I H6me s. ap. JC I Histoire d'Alexandre » hist 
I I [ - Anabase (= exp6dition cfAlexandre) 
I I [ - Surflnde 
I I Le cyn6g6tique 
I I Le p6riple du Pont-Euxin 
I I TraH6 de tactique 

I La r6daction de la philosophie 
I cfEpictete (Entretiens et 
I Manuef) est sous "Epictete" 

l= I 
I Art6midore de Daldis 188.01 ARTE I Il6me s. ap. JC Les songes expliqu6s I Appel6 aussi Art6midore d" 

I Eph6se. Ne pas confondre 
I avec un autre Art6midore 
I cTEphSse, g6ographe 
I 
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